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Chers amis,
Au moment où j’écris ces lignes, nous nous préparons à marquer la Journée interna-
tionale de commémoration de la Shoah avec des centaines de survivants de la Shoah 
lors d’un événement spécial à Haïfa. C’est toujours une joie de se retrouver avec les 
résidents dont nous nous occupons dans notre Foyer de retraite pour les survivants 
de la Shoah à Haïfa. Notre équipe de bénévoles chrétiens au Foyer de Haïfa, dirigée par 
Yudit Setz, est un témoignage vivant de l’amour du Christ qui se manifeste chaque jour 
! Vous pouvez en savoir plus dans ce magazine sur notre travail quotidien avec ceux 
qui ont souffert pendant la Shoah. 

 Les survivants que nous rencontrons et dont nous nous occupons en sont venus 
à apprécier que le monde s’arrête au moins une fois par an pour observer la Journée 
internationale de commémoration de la Shoah. Cela ne changera pas ce qui leur est 
arrivé dans le passé, mais nous espérons que cela contribuera à changer l’avenir. C’est 
le moment de nous rappeler une fois de plus notre devoir moral de garder leur mémoire 
vivante. Il y a beaucoup trop de cas aujourd’hui de personnes qui font des analogies 
tordues et offensantes avec la Shoah. Nous devons être vigilants et dire aux générations 
futures ce qui s’est réellement passé et pourquoi nous ne devons pas comparer cette 
immense tragédie à d’autres événements. 

Cette année, Israël fêtera les 75 ans de sa renaissance moderne en tant que nation. 
C’est assurément le moment de se réjouir de la grande œuvre de restauration que Dieu 
accomplit en Israël. Mais cela nous rappelle aussi que le temps s’est écoulé depuis la 
Shoah et que les survivants ne seront plus parmi nous très longtemps. 

 La prise en charge des survivants de la Shoah n’est que l’un des quatre domaines 
principaux de notre travail d’aide en Israël. Les autres sont Israël en crise, l’Aliyah et 
l’intégration, et offrir un avenir et un espoir aux Israéliens dans le besoin. Nous avons 
présenté dans ce magazine de brefs résumés de nos catégories d’aide sociale, ainsi que 
quelques exemples d’utilisation de vos dons. Nous vous invitons donc à poursuivre 
votre lecture pour en savoir plus. 

Vous y trouverez également un enseignement biblique sur la manière dont le 
voyage spirituel d’Israël pour apporter le salut au monde a commencé, avec la figure 
étonnante d’Abraham. Puisse-t-il inspirer votre vie et votre marche avec le Seigneur  
à l’approche du 75e anniversaire d’Israël. 

 Nous avons également un aperçu de la situation actuelle d’Israël, avec un 
nouveau gouvernement, une poussée controversée pour les réformes judiciaires, 
et ce qui pourrait être une percée historique de la paix avec l’Arabie saoudite. Vous 
trouverez également des rapports sur les activités de notre ministère dans le monde 
entier, ainsi que de nouvelles rubriques intéressantes sur nos racines hébraïques et 
l’archéologie biblique. 

 Que le Seigneur vous bénisse alors que vous lisez davantage sur notre ministère 
et que vous envisagez d’apporter votre soutien. Et n’oubliez pas de vous joindre à nous 
pour la Fête des Tabernacles de cette année, fin septembre. 

 Merci de vous tenir à nos côtés ! 
 
Bien à vous dans le Christ, 

Dr. Jürgen Bühler 
Président Ambassade Chrétienne  
Internationale de Jérusalem

PHOTO DE COUVERTURE :  
Collage de sites en Israël : Champ solaire 
Megalim, agriculture dans le désert du 
Néguev, usine de dessalement à Hadera, 
avions de chasse, drapeau d’Israël dans  
le centre de Tel Aviv, kibboutz Beit She’an.
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LETTRE
DU PRÉSIDENT

L’Ambassade Chrétienne Internationale de Jérusalem a été créée en 1980 
en reconnaissance de l’importance biblique de Jérusalem et de son lien 
unique avec le peuple juif. Aujourd’hui, l’ICEJ représente des millions de 
chrétiens, d’églises et de dénominations à la nation et au peuple d’Israël. 
Nous reconnaissons au travers de la restauration d’Israël la fidélité de Dieu 
à garder son ancienne alliance avec le peuple juif. 

Nos principaux objectifs sont :
• Se tenir aux côtés d’Israël ;
• Équiper et enseigner l’Église mondiale par rapport aux desseins de Dieu 
avec Israël et les nations du Moyen-Orient ;
• Être une voix active de réconciliation entre juifs, chrétiens et arabes et 
soutenir les églises et congrégations de Terre Sainte.
Depuis son siège social à Jérusalem, l’ICEJ s’adresse à plus de 170 pays, 
avec des branches dans plus de 90 pays. Notre vision est :
• D’atteindre chaque segment de la société israélienne avec un 
témoignage chrétien de confort et d’amour ;
• D’atteindre et de représenter activement le soutien des dénominations, 
des églises et des croyants envers Israël

L’ambassade chrétienne est un ministère chrétien non confessionnel 
soutenu par les contributions volontaires de nos membres et amis à travers 
le monde. Nous vous invitons à vous joindre à nous dans nos œuvres pour 
Israël et pour le peuple juif dans le monde en faisant un don aux projets en 
cours de l’ICEJ. 
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L’HÉRITIER DU MONDE ENTIER

NOTRE CŒUR POUR LES  
SURVIVANTS DE LA SHOAH
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ENSEIGNEMENT DE LA BIBLE

L’HÉRITIER  
DU MONDE ENTIER

Alors que l’Israël moderne se prépare 
à fêter ses 75 ans, je suis attiré par 
l’endroit où l’histoire du peuple juif  

a commencé, avec Abraham. Pour de nombreux 
chrétiens, il n’est qu’un des nombreux grands 
hommes de Dieu dans la Bible. Cependant, la 
parole de Dieu donne à Abraham des caracté-
ristiques uniques qu’aucune autre personne, 
à part Jésus, n’a jamais atteintes. On peut dire 
que lorsque Abraham est apparu, l’histoire du 
salut a commencé.

Jusqu’à Abraham, tout ce que nous sa-
vons de l’humanité est que chaque génération  
a dégénéré en s’éloignant de “l’image de Dieu”. 
Genèse 6:12 dit que “toute chair s’était cor-
rompue sur la terre”. Et même le jugement 
sévère du déluge ne les a pas changés. “ Viens, 
bâtissons-nous une ville, et une tour dont le 
sommet est dans les cieux ; faisons-nous un 
nom... “ déclara une humanité impénitente  
à Babel, suivant l’orgueil de Satan en voulant 
être comme Dieu.

En 11 chapitres seulement, la Bible dé-
crit 2000 ans de décadence morale humaine 

- jusqu’à la venue d’Abraham. Le reste de la 
Bible couvre les 2000 ans suivants - d’Abraham 
à Jésus. La vie d’Abraham n’a pas été une simple 
remise à zéro de l’histoire, comme Noé, mais 
le point de départ du plan de salut de Dieu 
pour le monde.

La bénédiction d’Abraham
Abraham est devenu le père du peuple juif 
et a reçu de puissantes promesses dont l’ac-
complissement se poursuit aujourd’hui. Ces 
promesses faites à Abraham, et sa vocation, 
se trouvent dans Genèse 12:1-3...

“L’Éternel avait dit à Abram : “Pars de ton 
pays, de ta famille et de la maison de ton père, 
pour aller dans un pays que je te montrerai. 
Je ferai de toi une grande nation, je te bénirai 
et je rendrai ton nom grand, et tu seras une 
bénédiction. Je bénirai ceux qui te béniront, 
et je maudirai celui qui te maudira ; et en toi 
seront bénies toutes les familles de la terre.’”

Cet appel comportait quatre facettes prin-
cipales : la promesse d’une terre, de devenir 
une grande nation, de recevoir la bénédiction et 

la prééminence, et enfin d’être une bénédiction 
pour le monde entier.

Une vocation immuable
Dieu assure à plusieurs reprises à Abraham 
que ces promesses sont si certaines qu’elles 
ne peuvent être révoquées, car elles s’accom-
pagnent de deux garanties immuables. Premiè-
rement, Dieu l’a affirmé par une alliance uni-
latérale (inconditionnelle) (Genèse 15, 12-20). 
“A tes descendants, je donne ce pays, depuis le 
fleuve d’Égypte jusqu’au grand fleuve, le fleuve 
Euphrate.” (v. 18)

Deuxièmement, Dieu a encore affirmé 
son intention par un serment immuable (Ge-
nèse 22:15 et suivants). L’auteur de l’épître 
aux Hébreux commente ce serment : “Car 
lorsque Dieu fit une promesse à Abraham, 
comme il ne pouvait jurer par personne de 
plus grand, il jura par lui-même... Ainsi Dieu, 
voulant montrer plus abondamment aux 
héritiers de la promesse l’immuabilité de 
sa résolution, intervint par un serment...” 
(Hébreux 6:13-17).

Le nom Abraham écrit en écriture hébraïque.

DR JUERGEN BUEHLER, PRÉSIDENT DE L’ICEJ
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L’intention de Dieu de tenir toutes ses pro-
messes à Abraham et à sa progéniture n’est 
pas négociable, et il ne changera jamais d’avis 
à ce sujet. Même un Israël infidèle ne peut  
y changer quoi que ce soit. Pour ceux qui pensent 
que l’infidélité d’Israël pourrait amener Dieu  
à changer d’avis à son sujet, Paul prévient que 
cela ferait de Dieu un menteur (Romains 3:3-4).

Cela signifie que, non seulement dans l’An-
cien Testament mais aussi pour les auteurs du 
Nouveau Testament, les promesses de Dieu  
à Abraham ont une validité éternelle - y com-
pris la promesse de terre à Israël ses bénédic-
tions et son appel national.

DES FAITS ÉTONNANTS SUR ABRAHAM 
La stature d’Abraham est si grande que cer-
taines déclarations à son sujet dans l’Ancien et 
le Nouveau Testament sont tout simplement 
remarquables.

Le nom de Dieu
Tout d’abord, il convient de noter que Dieu 
s’identifie à Abraham plus de vingt fois dans 
la Bible, en disant qu’il est “le Dieu d’Abraham, 
d’Isaac et de Jacob”. Cela est cité cinq fois 
dans le Nouveau Testament, par Jésus (par 
exemple, Matthieu 22:32) et par les Apôtres 
(Actes 3:13 ; 7:32).

Un ami de Dieu
Dans Esaïe, Dieu appelle Abraham “Mon ami” 
(Esaïe 41:8 ; voir aussi 2 Chroniques 20:7 ; 
Jacques 2:23). Jean Calvin a noté que “le fait 
d’être appelé “mon serviteur” par Dieu est 
élevé et honorable, mais combien plus est le 
fait d’être appelé “ami de Dieu”.” Seul Jésus 
utilisera plus tard ce titre pour ses disciples 
(Jean 15:14).

Héritier du monde
La référence la plus remarquable à Abraham 
vient probablement de Paul. Dans Romains 4:13, 
Paul l’appelle “l’héritier du monde”. Certains 
Sages juifs font remarquer que lorsqu’Abra-
ham rencontre Melchizédek, ce mystérieux 
roi-prêtre le bénit comme “possesseur du ciel 
et de la terre” (Genèse 14:19). Selon les rabbins, 
cela impliquait manifestement que Dieu avait 
l’intention de le faire héritier de toutes choses.

Père de nous tous
Tout aussi remarquable est la lourde décla-
ration de Paul selon laquelle Abraham “est 

notre père à tous” (Romains 4,16). Il répète ce 
thème à la fois dans l’épître aux Romains et 
dans l’épître aux Galates, affirmant que tous 
ceux qui ont la foi en Jésus sont aussi des fils 
d’Abraham (Galates 3,7).

Le premier prophète
Abraham est également le premier homme  
à être appelé “prophète” (Genèse 20:7). En effet, 
il avait une vision inégalée de l’avenir lointain. 
Jésus dit qu’Abraham pouvait “voir mon jour” 
(Jean 8:56), ce qui signifie qu’il avait une vision 
et une compréhension de la venue du Messie. 
Mais sa clairvoyance allait encore plus loin ! 
Selon Paul, l’Évangile “a été annoncé d’avance 
à Abraham” (Galates 3:8). Cela signifie que, dès 
le début, il savait que ce qui avait commencé 
par lui ne s’arrêterait pas à son propre peuple 
juif, mais que, comme Dieu l’avait dit, il serait 
père de nations et de rois, et que même toutes 
les familles de la terre seraient bénies par lui 
(Genèse 12:3). Mais étonnamment, sa vision 
ne s’est pas arrêtée là. Selon les Hébreux, “il 
attendait avec impatience la cité qui a des 
fondements, dont Dieu est le constructeur et 
l’artisan”. (Hébreux 11:10). Cela signifie que 
bien avant que l’apôtre Jean n’écrive le livre de 
l’Apocalypse, Abraham a vu la ville sainte qu’il 
décrit aux chapitres 21 et 22. En effet, Abraham 
pouvait voir jusqu’à la fin de l’histoire.

La signification céleste 
d’Abraham
Autre fait étonnant : Jésus 
confère à Abraham une 
importance qu’aucune 
autre personne de l’Ancien 
Testament n’a jamais eue. 
Lorsque Jésus raconte 
l’histoire de Lazare et de 
l’homme riche (Luc 16:19 
et suivants), Lazare est 
porté dans le sein d’Abra-
ham. Et Abraham com-
muniquait avec l’homme 
riche tourmenté en enfer. 
Cela semble suggérer que, 
même dans le monde à ve-
nir, Abraham occupe un 
poste important dans les 
cieux. De plus, tout païen 
qui croit au Messie sera lié 
à Abraham dans l’éternité. 
Jésus l’a assuré : “... beau-

coup viendront de l’est et de l’ouest et 
se mettront à table avec Abraham, Isaac 
et Jacob dans le royaume des cieux...” 
(Matthieu 8:11). Cela signifie que nous 

jouirons d’une communion éternelle à la table 
de notre père Abraham. Que nous le voulions 
ou non, nos vies sont étroitement liées à celle 
d’Abraham.

La raison pour laquelle Abraham a eu un 
tel impact réside dans l’appel unique de Dieu 
sur sa vie.

L’appel national (physique) d’Abraham
L’appel d’Abraham dans la Genèse 12:1-3 donne 
finalement naissance à ses descendants phy-
siques, le peuple d’Israël. C’est de là qu’émane 
l’ADN physique et spirituel du peuple juif, et 
c’est de là que proviennent toutes les revendi-
cations d’Israël concernant la terre de Canaan. 
Cette promesse de terre est maintenue tout 
au long de la Bible, depuis la Genèse jusqu’au 
Nouveau Testament.

Sur la base de cette ancienne alliance, 
Israël est aujourd’hui revenu sur sa terre an-
cestrale et la transforme en un jardin d’Eden. 
Abraham est la semence fondatrice de l’Israël 
national. Par sa circoncision, il a préfiguré 
l’identité distincte d’Israël donnée quelque 
400 ans plus tard lors de la réception de la Loi 
au Sinaï. Depuis Abraham, chaque descendant 
mâle a été circoncis le huitième jour en signe de 
l’alliance divine (voir Genèse 17). Aujourd’hui, 
4000 ans plus tard, l’État moderne d’Israël 
célèbre son 75e anniversaire et la nation est 

L’INTENTION DE DIEU DE TENIR TOUTES SES PROMESSES  
À ABRAHAM ET À SA PROGÉNITURE N’EST PAS NÉGOCIABLE,  
ET IL NE CHANGERA JAMAIS D’AVIS À CE SUJET. 

La grande tour de Babel par Pieter 
Bruegel l’Ancien (Wikimedia Commons)
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plus forte que jamais, ayant un impact sur le 
monde à de nombreux niveaux.

La vocation universelle (spirituelle) 
d’Abraham
En même temps, il existe un aspect plus large, 
voire universel, de cet appel. Dès le début, 
Dieu a révélé un appel sur Abraham qui allait 
au-delà de ses descendants physiques. Alors 
qu’ils allaient devenir une “grande nation”, 
cette nation était également destinée à libérer 
une grande bénédiction pour le monde entier. 
“En toi seront bénies toutes les familles de la 
terre” (Genèse 12:3).

Abraham a compris que la destinée ultime 
de ses descendants n’était pas seulement un 
but égocentrique, mais qu’ils devaient être 
une bénédiction pour toutes les nations de 
la terre (Genèse 28:14). Dieu a révélé très tôt 
l’impact mondial de cette bénédiction, en 
promettant que les descendants d’Abraham 
seraient “comme le sable qui est au bord de 
la mer” et “comme les étoiles du ciel” (Genèse 
22:17 ; 26:4). Au petit-fils d’Abraham, Jacob, Dieu 
a précisé que “de toi sortira une multitude de 
nations et que des rois sortiront de ton corps” 
(Genèse 35, 11).

Ainsi, l’apôtre Paul a conclu que lorsque 
Dieu a appelé Abraham pour la première fois, 
c’est aussi le moment où Dieu a révélé sa déci-
sion de sauver le monde. À l’église de Galatie, 
il écrit : “ L’Écriture, prévoyant que Dieu justi-
fierait les païens par la foi, a annoncé d’avance 
l’Évangile à Abraham, en disant : “En toi toutes 
les nations seront bénies”. “ (Galates 3:8)

La semence ultime et singulière qui  
a franchi les frontières nationales d’Israël 
pour entrer dans la famille des nations était 
Jésus, le fils d’Abraham. Paul a compris qu’en 
Jésus, la porte était maintenant grande ou-

verte pour apporter la Bonne Nouvelle du 
salut jusqu’aux extrémités de la terre. Paul  
déclare : “Afin que la bénédiction d’Abraham 
vienne sur les païens en Jésus-Christ, pour 
que nous recevions par la foi la promesse de 
l’Esprit.” (Galates 3:14)

De même, Jésus a commandé à ses dis-
ciples : “Allez donc, faites de toutes les nations 
des disciples, les baptisant au nom du Père, 
du Fils et du Saint-Esprit.” (Matthieu 28:19) 
Et l’accomplissement de cette mission mon-
diale signerait - selon Jésus - la fin de l’ère : “Et 
cette bonne nouvelle du royaume sera prêchée  
dans le monde entier, en témoignage à toutes 
les nations, et alors viendra la fin.” (Matthieu 
24:14) Le monde n’a jamais été aussi proche 
de ce jour.

La tension dans l’appel d’Abraham
Un défi majeur pour Paul, cependant, était de 
témoigner à son époque que Jésus était plus 
largement accepté par les païens que par son 
propre peuple. “J’ai été trouvé par ceux qui ne 
m’avaient pas cherché”, écrit Paul avec tristesse 
en Romains 10,20.

Déjà à l’époque de Paul, certains païens 
y voyaient le signe que Dieu en avait fini avec 
Israël. Il répond à l’église de Rome : “Je dis  
donc : Dieu a-t-il rejeté son peuple ? Certaine-
ment pas ! Car moi aussi, je suis israélite, de 
la race d’Abraham, de la tribu de Benjamin. “ 
(Romains 11:1) Paul répond avec force : “En 
aucune façon !” Pour Paul, son propre salut 
était la preuve que les promesses de Dieu aux 
descendants naturels d’Abraham étaient tou-
jours intactes. Dieu veillait toujours sur la pos-
térité d’Abraham, même si elle était “ennemie 
de l’Évangile”. Car ils restaient “bien-aimés à 
cause des pères” (Romains 11:28). Paul avait 
pleinement confiance que les promesses de 

Dieu à Abraham se réaliseraient un jour, et 
qu’alors “tout Israël serait sauvé”.

CONCLUSION
De tout ceci, nous pouvons établir :
Premièrement, il y a encore aujourd’hui des 
personnes qui croient à tort que l’Église a rem-
placé ou supplanté Israël pour avoir rejeté son 
Messie. Pourtant, nous avons vu que l’appel de 
l’Église est une conséquence directe de l’ap-
pel d’Abraham. L’Église païenne dans le monde 
existe aujourd’hui parce que Dieu est fidèle  
à ses promesses à Abraham, et si Dieu changeait 
d’avis concernant son alliance avec Abraham, 
cela serait fatal pour l’Église également. Selon 
l’auteur des Hébreux, c’est exactement l’immua-
bilité des promesses de Dieu à Abraham qui 
fournit aux croyants “une ancre de l’âme, à la fois 
sûre et inébranlable, et qui entre dans la Présence 
derrière le voile” (Hébreux 6:19). Tenons donc 
fermement l’ancre que Dieu nous a offerte.

Deuxièmement, en tant que fils et filles 
spirituels d’Abraham, identifions-nous à ces 
grands patriarches de notre foi. Dieu s’iden-
tifie comme “le Dieu d’Abraham, d’Isaac et 
de Jacob”. La manière dont ils ont fait l’ex-
périence de Dieu nous enseigne beaucoup 
pour nos propres vies. Je vous encourage  
à relire le livre de la Genèse. C’est l’histoire de 
vos ancêtres spirituels. Leurs batailles sont 
probablement vos batailles, et leurs victoires 
peuvent devenir vos victoires.

Enfin, l’un des grands chagrins de Paul 
était que ses propres frères - les fils physiques 
d’Abraham - n’ont pour la plupart pas encore 
fait l’expérience de la promesse du Saint-Es-
prit. Prions pour que le même déversement 
de l’Esprit qui est venu par Yeshoua sur les 
Gentils vienne aussi sur le peuple auquel il  
a été promis à l’origine.  

L’ÉGLISE PAÏENNE DANS LE MONDE EXISTE AUJOURD’HUI PARCE QUE DIEU  
EST FIDÈLE À SES PROMESSES À ABRAHAM, ET SI DIEU CHANGEAIT  
D’AVIS CONCERNANT SON ALLIANCE AVEC ABRAHAM,  
CELA SERAIT FATAL POUR L’ÉGLISE ÉGALEMENT. 
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HOMMAGE  
AU DR. JOHANN LÜCKHOFF 

HOMMAGE AU PASTEUR 
JACK HAYFORD 

Le Dr Johann Walter Lückhoff, directeur 
fondateur de l’Ambassade Chrétienne 

Internationale de Jérusalem, est décédé 
dans sa maison en Afrique du Sud fin 
décembre 2022, laissant derrière lui un 
héritage unique en tant que pionnier des 
relations chrétiennes avec Israël.

Dès la création de l’Ambassade Chré-
tienne en septembre 1980, le Dr Lückhoff 
a été invité à diriger l’équipe de direction 
initiale et a occupé le poste de directeur 

exécutif de 1980 à 2000. Au cours de cette période, il a ouvert de nou-
velles portes pour permettre aux chrétiens de s’engager auprès des 
dirigeants israéliens, a donné une vision de la Fête des Tabernacles 
en tant qu’événement cultuel dynamique, et a fixé le cap du ministère 
pour aider de manière pratique et significative à l’Aliyah et aux besoins 
sociaux en Israël.

Né en Afrique du Sud, le Dr Lückhoff a ressenti dès son plus jeune 
âge un fort appel à servir les desseins de Dieu pour Israël. Il a étudié 
l’économie et les relations étrangères avant d’entrer au séminaire et 
d’être ordonné pasteur de l’Église réformée néerlandaise. Sa formation 
et son temps de service dans le corps diplomatique de son pays ainsi 
que son doctorat en études théologiques ont fait de Johann un homme 
particulièrement qualifié. Il a donc pu diriger l’Ambassade chrétienne 
au cours de ses années de formation en tant que ministère chrétien 
mondial cherchant à influencer à la fois les églises et les nations dans 
leurs relations avec Israël et le peuple juif.

Le Révérend Malcolm Hedding, qui a succédé à Johann en tant 
que directeur exécutif de l’ICEJ en 2001, a déclaré : “Johann Lückhoff 
avait pour mission de construire l’organisation en Israël et au niveau 
international, en lui donnant une base solide. À cet égard, il l’a fait avec 
sagesse et excellence, comme en témoigne la portée mondiale de notre 
ministère aujourd’hui.”

Le révérend Ingolf Ellßel, président du conseil d’administration 
international de l’ICEJ, a commenté que “les fondations posées par 
Johann Lückhoff ont résisté à l’épreuve du temps et aujourd’hui des 
millions de vies en Israël et à l’étranger ont été impactées et bénies 
d’une manière que seul le ciel pourra un jour révéler.”

Le Dr Jürgen Bühler, actuel président de l’ICEJ, a ajouté : “Je consi-
dère comme un grand privilège d’avoir fait l’expérience directe des 
qualités d’homme d’État du Dr Lückhoff. Il était un véritable diplomate 
du Royaume de Dieu et a dirigé l’ICEJ de main de maître. Son héritage 
se fait sentir non seulement au sein de notre ministère, mais aussi dans 
de nombreuses autres organisations pro-Israël à travers le monde qui 
ont été inspirées par le travail qu’il a guidé.”

Ce fut un privilège particulier pour l’ICEJ d’accueillir le Dr Lückhoff 
lors de sa récente Fête des Tabernacles en octobre 2022. Bien que de 
santé fragile et cloué dans un fauteuil roulant, Johann a insisté pour 
assister à chaque événement de la Fête. L’Ambassade Chrétienne lui  
a rendu hommage lors de la Fête de cette année en lui remettant un 
prix spécial pour son héritage de leadership.  

L’ICEJ exprime également son immense 
respect et son affection pour le pasteur 

Jack Hayford, qui est décédé début jan-
vier 2023, à son domicile de Los Angeles,  
à l’âge de 88 ans. 

Le pasteur Hayford était un pilier 
très estimé du christianisme évangélique 
de notre époque, et on se souviendra par-
ticulièrement de lui pour avoir donné un 
leadership apostolique au mouvement 

pentecôtiste/charismatique en pleine ex-
pansion dans le monde entier. Il avait une passion sans limite pour 
l’adoration et pour la prédication de la Parole de Dieu avec sincérité 
et puissance, tandis que sa vie et son ministère exemplaires en tant 

que berger du troupeau du Seigneur ont laissé une marque durable sur 
notre génération. Le pasteur Hayford possédait également un amour 
et un respect profonds pour Israël et le peuple juif, qu’il a fidèlement 
transmis aux autres membres de sa vaste sphère d’influence. 

Le pasteur Hayford a été chancelier d’un séminaire à succès,  
a fondé l’église On The Way à Van Nuys, en Californie, et a été président 
de la dénomination Foursquare Church. En outre, il était auteur de 
best-sellers et compositeur de chansons. 

En ce qui concerne Israël, le pasteur Hayford s’est rendu une qua-
rantaine de fois en Terre Sainte pour organiser des visites et prendre la 
parole lors d’événements ministériels. Il a été l’un des orateurs vedettes 
de la fête des Tabernacles de l’ICEJ et a fait partie du conseil consultatif 
mondial de l’ambassade chrétienne à Jérusalem. 

“Il n’y a sans doute pas de meilleur exemple aujourd’hui d’un 
ministre ayant un véritable cœur de berger que Jack Hayford”,  
a déclaré le président de l’ICEJ, le Dr Jürgen Bühler. “L’amour de 
Hayford pour Israël l’a amené à notre Fête et à notre cercle d’amis et 
de conseillers de confiance. Je garde précieusement chaque moment 
passé avec lui”.  
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“CRISE CONSTITUTIONNELLE” EN ISRAEL
Le nouveau gouvernement est confronté  
à une crise constitutionnelle concernant les réformes judiciaires
DAVID PARSONS, VICE-PRÉSIDENT ET PORTE-PAROLE DE L’ICEJ

AFFAIRES EN COURS

Au lieu d’un autre match serré comme 
prévu, les récentes élections israéliennes 
se sont terminées avec Benjamin Ne-

tanyahou - déjà le plus ancien Premier ministre 
d’Israël - s’assurant une voie étonnamment 
facile pour former un gouvernement de centre-
droit avec une marge confortable de 64 sièges 
à la Knesset. Cependant, depuis son entrée en 
fonction, le nouveau gouvernement se heurte  
à un mouvement de protestation croissant 
contre ses propositions de réformes judiciaires 
qui ébranle les fondements démocratiques d’Is-
raël. Cette vive contestation fait rapidement 
passer les trois dernières années d’impasse 
politique de la nation pour le “bon vieux temps”.

Il ne fait aucun doute que la plupart des 
Israéliens ont été soulagés que le pays soit sorti 
de l’impasse politique qui a secoué la nation 
à travers cinq élections en 43 mois, et qu’un 
leader fort et éprouvé comme Netanyahou 
soit de retour au pouvoir. Après tout, la nation 
tend vers la droite depuis un certain temps, 62 
% des Israéliens s’identifiant comme étant de 
droite, selon une étude de l’Institut israélien 
pour la démocratie.

Mais certains éléments de la coalition de 
Netanyahu sont trop à droite pour beaucoup 
en Israël et à l’étranger. Ils sont particulière-
ment troublés par les opinions intolérantes 
de certains dirigeants sionistes religieux sur 
la minorité arabe, le mouvement LGBTQ et 
même les chrétiens. Netanyahou lui-même  
a aidé l’extrême droite à s’unir et à acquérir une 
légitimité politique, mais il n’avait sûrement 
pas prévu qu’elle remporterait 14 sièges à la 
Knesset pour devenir un acteur aussi puissant 
dans son gouvernement.

Le nouveau gouvernement de M. Ne-
tanyahou a adopté une multitude de lois pour 
consolider sa position, avec pour objectif par-
ticulier de contrôler les tribunaux israéliens. 
Nombreux sont ceux qui, à droite, estiment que 

le pouvoir judiciaire, plus libéral, est allé trop 
loin dans sa révision et son annulation de nom-
breuses lois et décisions gouvernementales ces 
dernières années. Ainsi, le nouveau ministre 
de la Justice, Yariv Levin, du Likoud, a annoncé 
une vaste série de réformes judiciaires que la 
coalition a l’intention de faire adopter dans 
les semaines à venir, notamment une mesure 
interdisant aux juges non élus d’annuler les lois 
adoptées par les membres élus du Parlement. 
Même le mode de sélection des juges est appelé 
à subir des changements majeurs.

Cela a déclenché la panique au sein de la 
gauche, qui prévient que ces réformes détrui-
ront la démocratie israélienne en paralysant sa 
branche gouvernementale la plus respectée et 
la plus respectueuse des principes. Ils jurent de 
lancer un soulèvement national qui éclipsera 
les manifestations amères du “drapeau noir” 
contre Netanyahou ces dernières années - une 
menace que la droite qualifie d’”insurrection” 
et de tentative de “coup d’État”.

Ce débat animé couve depuis un certain 
temps déjà, depuis que les tribunaux israé-
liens ont commencé, au début des années 1990,  
à invalider les lois de la Knesset sans aucune 
autorité claire pour le faire. Le problème sous-
jacent est que le pouvoir judiciaire ne peut pas 
déclarer à juste titre une loi “inconstitution-
nelle”, car Israël n’a pas de constitution. Il n’y 
a donc pas de freins et contrepoids consacrés 
régissant les relations entre les pouvoirs lé-
gislatif et judiciaire.

Une explication couramment entendue 
de l’absence de constitution en Israël est que 
les ultra-orthodoxes s’opposaient à l’origine  
à un tel document parce que la Torah devait être 
considérée comme la constitution de l’Israël 
moderne. Mais c’est en fait le père fondateur 
d’Israël, David Ben Gourion, qui a rejeté l’idée, 
arguant que la jeune nation était sur le point de 
devenir un modèle de socialisme progressif et 

n’avait pas besoin d’un document juridique aus-
si rigide pour l’empêcher d’avancer. Certains,  
à droite, affirment donc que la gauche n’a au-
cune raison de se plaindre et que la véritable 
démocratie consiste à laisser les élus prendre 
les décisions les plus importantes, tandis que les 
tribunaux ne devraient qu’interpréter les lois.

Au cœur de la “crise constitutionnelle” 
actuelle se trouve également une lutte achar-
née sur le caractère d’Israël en tant qu’État 
juif et démocratique. Pendant des décennies, 
le pouvoir judiciaire, largement libéral, s’est 
fortement inspiré des décisions des tribunaux 
d’autres démocraties occidentales pour étendre 
et protéger les droits des minorités et les li-
bertés démocratiques individuelles en Israël. 
Nombreux sont ceux qui, à droite, considèrent 
qu’il s’agit d’une surenchère judiciaire qui sape 
la règle de la majorité juive.

La droite religieuse s’inquiète également 
du fait que trop d’immigrants récents ne sont 
pas vraiment juifs selon la loi halakhique et 
souhaite donc modifier la loi du retour. La 
méfiance de la droite à l’égard des tribunaux l’a 
également incitée à adopter la loi fondamentale 
controversée sur Israël en tant qu’État-nation 
du peuple juif en 2018, juste pour rappeler aux 
juges la partie “juive” de juif et démocratique.

Le différend qui fait rage au sujet des 
réformes judiciaires proposées atteint rapi-
dement son paroxysme alors que la Cour su-
prême d’Israël vient de décider à une écrasante 
majorité que le chef du parti Shas, Arye Deri, 
ne peut pas occuper un poste de ministre en 
raison de ses deux condamnations passées 
pour des crimes financiers alors qu’il occupait 
un poste public. Netanyahou a besoin de la 
faction de Deri pour maintenir son nouveau 
gouvernement à flot, et doit trouver un moyen 
de contourner cette crise politique soudaine 
ou plonger Israël dans une sixième élection 
surprise d’affilée.  

Netanyahu et Deri trinquant à des jours plus heureux  
(vinnews.com).
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L’impact des accords d’Abraham continue 
de se faire sentir dans tout le Moyen-
Orient, et le Premier ministre israélien 

Benjamin Netanyahu, de retour au pouvoir, es-
père certainement profiter de cet élan, notam-
ment en concluant une percée historique avec 
l’Arabie saoudite. Mais Riyad fait savoir que 
tout accord dépend d’abord du rétablissement 
de ses relations tendues avec les États-Unis.

Au cours de ces deux dernières années, les 
accords d’Abraham continuent de porter leurs 
fruits dans la région. Bahreïn et les Émirats 
arabes unis continuent de développer leurs 
liens commerciaux et d’investissement avec 
Israël, tandis que le Maroc accueille désormais 
de nombreux touristes israéliens. Les relations 
de Jérusalem avec l’Égypte continuent égale-
ment de se réchauffer, et les pays du Forum du 
Néguev se sont récemment réunis à nouveau 
à Abu Dhabi et prévoient un sommet régional 
encore plus important au Maroc au printemps 
prochain. L’espoir grandit également de voir 
l’Indonésie, et d’autres nations musulmanes 
clés plus éloignées, établir bientôt des liens 
avec Israël.

Cependant, tout le monde ne prend pas le 
train en marche. Le Soudan a peut-être signé les 
accords, mais il est trop fracturé pour pouvoir 
contribuer au processus de normalisation. Et 
alors qu’Oman était considéré comme le pro-
chain État arabe susceptible de se réconcilier 
avec Israël, son nouveau dirigeant se rapproche 
de l’Iran et son parlement a récemment voté 
la criminalisation de toute interaction avec 
“l’entité sioniste”.

Pendant ce temps, la Jordanie vient à nou-
veau de manquer le dernier rassemblement 
Abrahamique. Bien que le royaume hachémite 
ait conclu un traité de paix de longue date avec 
Israël, la majorité de sa population s’identifie 
aux Palestiniens et rejette toute tentative de 
dépréciation de la cause palestinienne. Au 
lieu de cela, Amman a intensifié sa rhétorique 
contre Israël concernant Jérusalem et le Mont 
du Temple, et a même refusé la récente offre 
d’Israël de fournir du gaz naturel à cette nation 
en manque d’énergie.

Pour Netanyahou, la meilleure réponse  
à l’obstination jordanienne et palestinienne 
est de chercher à conclure un pacte de norma-
lisation avec l’Arabie saoudite - le plus grand 
pays restant dans la région. Revenu au pouvoir 
fin décembre, il a clairement indiqué dans son 
premier discours à la Knesset qu’il s’agissait de 

son principal objectif de politique étrangère, 
affirmant que la paix avec Riyad laisserait la 
Jordanie et les Palestiniens trop isolés pour 
continuer à rejeter la paix avec Israël.

Pour leur part, les Saoudiens ont récem-
ment indiqué à une délégation de dirigeants 
juifs américains en visite qu’ils étaient effecti-
vement prêts à un rapprochement historique 
avec Israël, mais qu’il dépendait d’abord de 
l’amélioration des relations avec Washing-
ton. Riyad a vu l’administration Biden reve-
nir à la politique de 
l’ère Obama visant 
à apaiser l’Iran en 
dépit de sa quête 
incessante d’armes 
nucléaires, tandis 
que le président 
américain Joe Biden 
a qualifié le prince 
héritier saoudien 
Mohammed bin 
Salman de “paria” 
et de “meurtrier”  
à la suite de la mort 
du journaliste Jamal 
Khashoggi.

Les Saoudiens 
ont riposté en oc-
tobre dernier en 
réduisant la produc-
tion de pétrole, mal-
gré le plaidoyer de Joe Biden en faveur d’une 
augmentation de la production pour atténuer 
la crise énergétique mondiale, un geste qui  
a mis le leader démocrate dans l’embarras juste 
avant les élections américaines de mi-mandat. 
Biden a menacé d’imposer des “conséquences” 
à Riyad, marquant ainsi un nouveau coup bas 
dans les relations américano-saoudiennes.

En conséquence, les Saoudiens auraient 
déclaré à leurs récents visiteurs juifs qu’ils 
avaient trois exigences clés pour parvenir  
à un accord de paix avec Israël, dont aucune 
n’implique les Palestiniens.

Premièrement, ils cherchent un accord 
écrit consacrant l’Arabie saoudite comme un 
partenaire stratégique des États-Unis et en-
gageant Washington à prendre la défense de 
Riyad en cas d’attaque.

Deuxièmement, ils cherchent un statut 
d’allié privilégié qui garantirait la fiabilité des 
ventes d’armes américaines. Lors de la signa-
ture des accords d’Abraham, les États-Unis 

auraient promis aux Émirats arabes unis qu’ils 
seraient en mesure d’acheter le nouveau chas-
seur furtif F-35, et nul doute que Riyad attende 
la même chose.

Enfin, les Saoudiens veulent l’aide amé-
ricaine pour développer un programme nu-
cléaire civil pacifique qui leur permettrait 
d’enrichir de l’uranium.

Cette liste de souhaits a mis Netanyahu 
dans la position de médiateur pour réparer 
la relation brisée entre 

les États-Unis et les Saoudiens. Il s’est déjà 
engagé à convaincre son “vieil ami” Joe Biden 
de réaffirmer l’engagement de Washington 
envers ses alliés traditionnels au Moyen-Orient, 
un geste qui, selon lui, stabilisera considéra-
blement la région. Il s’agira également d’une 
avancée majeure dans la paix naissante entre 
Israël et le monde arabe. Enfin, il affirme que 
cela facilitera un accord de paix entre Israël et 
les Palestiniens.

Pour réussir, M. Netanyahou doit non 
seulement persuader M. Biden de changer 
de cap vis-à-vis des Saoudiens, mais il doit 
également contenir les membres de droite 
de sa coalition gouvernementale qui veulent 
étendre et légitimer pleinement l’entreprise 
de colonisation. Ils ont promis de ne pas 
l’empêcher de faire la paix avec Riyad. Nous 
verrons donc bientôt si l’homme d’État vété-
ran  peut effectivement négocier un accord 
qui scelle l’héritage avec les gardiens de La 
Mecque et de Médine.  

C´EST AU TOUR DES SAOUDIENS? 
Netanyahu cherche à conclure un accord  
pour sceller son héritage
DAVID PARSONS, VICE-PRÉSIDENT ET PORTE-PAROLE PRINCIPAL DE L’ICEJ

Netanyahu et Biden  
sont de “vieux amis”   

(WSJ/Debbie Hill)

Le plus gros prix restant : Le prince héritier saoudien 
et dirigeant de facto Mohammed bin Salman (Reuters)
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Israël est souvent obligé de faire face à des 
crises soudaines, lorsque la guerre ou une 
catastrophe naturelle frappe. L’Ambassade 

Chrétienne intervient pour aider les commu-
nautés israéliennes vulnérables en ces temps 
de troubles. Lorsque de telles urgences sur-
viennent, le fait que les chrétiens soient les 
premiers à arriver avec de l’aide est un formi-
dable témoignage.

Du nord au sud, Israël est entouré de mi-
lices terroristes islamiques disposant d’impor-
tants arsenaux de roquettes et ayant l’intention 
de le détruire. Cependant, l’Ambassade Chré-
tienne reste ferme avec Israël en fournissant 
des abris anti-bombes très nécessaires pour 
les protéger contre la menace constante des 
attaques à la roquette. 

Grâce à nos très généreux donateurs du 
monde entier, des dizaines d’Israéliens peuvent 
dormir tranquillement et leurs enfants peuvent 
jouer joyeusement dans les jardins d’enfants 
en sachant qu’il y a un abri à proximité.  

En 2022, l’ICEJ a fait don de 17 autres 
nouveaux abris anti-bombes pour protéger 
les communautés israéliennes vulnérables. 
Certains étaient de petits abris portables en 
forme de cloche, d’autres des abris mobiles 
de taille moyenne en forme de cube, et deux 
étaient des abris souterrains plus grands qui 
nécessitaient des rénovations importantes 

pour être utilisés dans des bâtiments publics 
importants.

Dix de ces abris ont été installés l’année 
dernière dans la région frontalière de Gaza, 
et sept ont été placés à la frontière nord pour 
se protéger de la menace des roquettes de la 
milice terroriste du Hezbollah au Liban. Avec 
les abris livrés l’année dernière, l’ICEJ a main-
tenant fait don d’un nombre total de 182 abris 
anti-bombes pour protéger les communautés 
israéliennes depuis 2007 ! Chaque abri porte 
une plaque de dédicace de l’ICEJ qui assure aux 
Israéliens que des amis chrétiens du monde 
entier se soucient d’eux. 

Israël dispose de batteries anti-missiles 
“Dôme de fer” qui ont fait leurs preuves et qui 
sont utilisées pour intercepter les roquettes de 
moyenne portée. Mais pour les communautés 
vivant dans un rayon de 10 à 15 kilomètres de 
la frontière de Gaza, les familles n’ont que 15 
secondes pour se mettre à l’abri avant que les 
roquettes n’atterrissent, et le système Dôme de 
fer n’est pas en mesure d’abattre des projectiles 
de si courte portée.  

En août de l’année dernière, Ofir Lib-
shtein, maire du conseil régional de Sha’ar 
HaNegev, dans le sud d’Israël, a déclaré  
à l’ICEJ que les dix villes de sa région avaient 
été la cible de plus de 300 roquettes au cours 
d’un barrage intense de trois jours en pro-

venance de Gaza, ce qui signifiait qu’il fallait 
entendre les sirènes d’alerte rouge des cen-
taines de fois et courir à chaque fois vers 
des pièces sûres. 

“Le Dôme de fer est un miracle étonnant”, 
a déclaré le maire Libshtein. “Nous avons 
trouvé une solution pour faire face à 96% 
des roquettes. Mais comme nous sommes si 
proches de la frontière, il arrive que des ro-
quettes frappent avant même que l’alarme ne 
retentisse.” 

La région nord d’Israël est densément 
peuplée, et la frontière libanaise est volatile. 
De nombreuses maisons anciennes ne sont 
pas équipées de chambres sécurisées, ce qui 
rend les familles vulnérables et les oblige  
à courir vers un abri proche en cas d’attaque 
de missiles.  

La plupart des abris que nous avons don-
nés ont été placés près des centres communau-
taires et sportifs, des cliniques, aux arrêts de 
bus près des entrées des communautés, près 
des écoles et des jardins d’enfants, et dans 
d’autres lieux publics, apportant un sentiment 
de sécurité à tous ceux qui sont autour.  

“C’est toujours très encourageant lorsque 
des Israéliens vivant sous cette menace 
constante de roquettes nous disent que nos 
abris anti-bombes sauvent effectivement des 
vies et donnent à leurs familles la tranquillité 
d’esprit dont elles ont besoin pour poursuivre 
leur vie quotidienne dans ces zones vulné-
rables”, a déclaré le Dr Jürgen Bühler, président 
de l’ICEJ. 

De nombreuses autres communautés si-
tuées le long des frontières d’Israël restent 
vulnérables, ne disposant pas d’abris suffi-
sants pour les protéger d’un assaut de tirs de 
roquettes. Alors, s’il vous plaît, pensez à faire 
votre propre don pour un abri anti-bombes 
afin de protéger plus de vies israéliennes.  

AUX CÔTÉS D’ISRAËL  
EN TEMPS DE CRISE
LAURINA DRIESSE

PROJETS D’AIDE ET D’ALIYAH

“ L’ange de l’Éternel campe tout autour de ceux qui le craignent,  
et les délivre. “ (Psaume 34:7)

Installation  
d’un abri  
anti-bombes

[FAITES UN DON SUR :  
give.icej.org/crisis
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Depuis plus d’une décennie maintenant, 
l’ICEJ a la charge particulière de s’occu-
per du nombre croissant de survivants 

de la Shoah qui ne sont pas en mesure de subve-
nir à leurs besoins. La plupart de ces survivants 
âgés ont maintenant 80 ou 90 ans et beaucoup 
sont faibles ou ne parviennent pas à joindre les 
deux bouts. Nous avons répondu à ce besoin 
urgent par plusieurs moyens, notamment en 
créant la seule maison de retraite en Israël 
qui se consacre exclusivement aux soins des 
survivants indigents de la Shoah.

Situé à Haïfa, le Foyer unique de l’ICEJ 
pour les survivants de la shoah a vu l’ajout d’un 
nouveau bâtiment résidentiel l’année dernière, 
et il a été achevé juste à temps pour recevoir un 
afflux de 17 survivants juifs ukrainiens sauvés 
des horreurs d’une autre guerre - l’invasion 
russe de l’Ukraine.

Chaque nouveau résident a apporté sa 
propre histoire tragique de bravoure et de 
survie en arrivant avec une valise chargée uni-
quement de l’essentiel, laissant derrière lui une 
vie de souvenirs. En outre, un autre survivant 
d’Israël a récemment emménagé au foyer.  

Malheureusement, six de nos résidents 
sont décédés au cours de l’année 2022, tandis 

NOTRE CŒUR  
POUR LES SURVIVANTS DE LA SHOAH
“ Je serai par ta grâce dans l’allégresse et dans la joie; Car tu vois  
ma misère, tu sais les angoisses de mon âme. ” (Psaume 31:7)

que deux autres ont été transférés dans des 
maisons de retraite plus adaptées afin de rece-
voir des soins intensifs pour leurs problèmes 
de santé.   

Cela signifie qu’il y a 54 survivants de 
la Shoah au total qui vivent actuellement au 
Foyer, tandis que plusieurs dizaines d’autres 
survivants vivant dans les quartiers voisins 
de Haïfa participent aussi régulièrement aux 
activités hebdomadaires du Foyer.

L’équipe de l’ICEJ a également accueilli 
les nouveaux bénévoles chrétiens qui servent 
si fidèlement les survivants, en faisant des 
activités physiques avec eux et en s’occupant 
quotidiennement de leurs besoins. L’un des 
nouveaux bénévoles parle russe et roumain, 
ce qui facilite la communication avec les sur-
vivants.

Grâce à votre générosité, notre parrainage 
du Foyer comprend également quatorze soi-
gnants travaillant 24 heures sur 24 et 7 jours 
sur 7, originaires de cinq pays (Philippines, 
Moldavie, Ukraine, Inde et Sri Lanka).

L’initiative “Adoptez un survivant” de 
l’ICEJ est également toujours en cours, avec 
des partenaires d’adoption provenant de 15 
pays l’année dernière. Nous avons reçu environ 

250 belles lettres et colis pour les survivants 
en 2022. Peut-être voudrez-vous vous joindre 
au projet “Adoptez un survivant” !

Le Foyer de Haïfa cherche à permettre 
à tous ses résidents de vivre leurs dernières 
années entourés d’amour et de soutien pro-
fessionnel. Notre soutien continu est vital, et 
le programme “Adopter un survivant” est une 
occasion de contribuer de manière significative. 
Si vous avez le désir d’aider ces personnes 
précieuses qui ont vécu les horreurs de l’Holo-
causte, vous pouvez opter pour un engagement 
mensuel afin de garantir des soins de qualité 
et des activités thérapeutiques quotidiennes 
pour les résidents. Pour en savoir plus sur 
cette opportunité, envoyez-nous un courriel 
à l’adresse suivante : icejaid@icej.org. 

L’ICEJ a également contribué au lancement 
d’un centre d’appel national en Israël l’année 
dernière, qui fonctionne 24 heures sur 24 les 
jours de semaine. Le centre d’appels est géré 
par des employés et des bénévoles de la com-
munauté issus de la société israélienne, ainsi 
que par des jeunes effectuant leur service na-
tional. Ces équipes contactent activement des 
centaines de survivants de la Shoah chaque 
jour pour s’enquérir de leur état et de leurs 
besoins, puis s’efforcent de les aider immé-
diatement. Par exemple, elles aident à fournir 
gratuitement aux survivants de la Shoah et aux 
autres personnes âgées en Israël des équipe-
ments médicaux et de rééducation, des géné-
rateurs d’oxygène, des fauteuils roulants et des 
déambulateurs, des caméras de surveillance 
pour une assistance continue, ainsi que des 
médicaments prescrits, des repas chauds et des 
produits d’épicerie. Les bénévoles effectuent 
également des visites à domicile et livrent des 
couvertures, des appareils électroménagers et 
d’autres articles ménagers, selon les besoins.

Veuillez continuer à aider l’ICEJ à étendre 
sa compassion aux survivants de la Shoah en 
Israël en soutenant le Foyer de Haïfa pour 
les survivants de la Shoah. Merci de votre 
sollicitude et de faire votre meilleur don au-
jourd’hui ! 

Fanny,  
une résidente  

du Foyer 
de Haïfa 

LAURINA DRIESSE

[FAITES UN DON SUR :  
give.icej.org/crisis

[FAITES UN DON SUR :  
give.icej.org/survivors
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PROJETS D’AIDE ET D’ALIYAH

L’APPEL CONSTANT  
DE L’ALIYAH
L A U R I N A  D R I E S S E

Depuis plus de quarante ans, l’Ambassade 
Chrétienne Internationale de Jérusalem 
a fidèlement répondu à l’appel divin 

pour que les chrétiens s’associent à Dieu dans 
le grand Rassemblement du peuple juif. Nous 
croyons que c’est la main de Dieu, en accord 
avec ses promesses de restaurer Israël après 
leur long exil. L’ICEJ a maintenant aidé plus de 
170.000 juifs du monde entier à faire leur Aliyah 
(retour) en Israël. Nous avons également aidé 
des dizaines de milliers de nouveaux immigrants 
juifs à s’adapter à leur nouvelle vie une fois de 
retour sur la terre de leurs ancêtres.

L’année dernière, nous avons assisté  
à une augmentation massive de l’immigration 
juive en Israël, principalement en raison de la 
guerre brutale en Ukraine et de l’incertitude 
économique et politique en Russie. Les derniers 
chiffres montrent que plus de 70 000 Juifs ont 
fait leur Aliyah l’année dernière, dont 80 % en 
provenance des anciennes républiques sovié-
tiques. C’est presque le double du nombre d’im-
migrants juifs en Israël ces dernières années.

L’ICEJ a répondu par une année record pour 
nos efforts d’Aliyah et d’intégration, puisque 
nous avons aidé un total de 6 308 Juifs à faire 
d’Israël leur nouvelle maison en 2022, y compris 
les vols d’Aliyah pour 1 646 nouveaux immi-
grants.

L’année dernière, notre soutien à l’Aliyah 
a permis de faire venir 4 732 immigrants juifs 
en Israël, que ce soit par le biais des vols eux-
mêmes, de l’assistance avant le vol (camps et 
séminaires d’Aliyah), du transport en bus et/ou 
de l’hébergement en cours de route. Parmi eux,  
1 092 Juifs ukrainiens cherchaient désespéré-
ment à fuir leurs villes déchirées par la guerre.

Parmi eux, 190 survivants de la Shoah et 
100 autres juifs âgés et fragiles ont été secourus 
en Ukraine et ont bénéficié d’un hébergement 

spécial, d’un transport et de soins médicaux 
tout au long de leur voyage vers Israël. Notre 
personnel a eu le privilège d’accueillir 17 de ces 
survivants de la Shoah en provenance d’Ukraine 
dans le Foyer de l’ICEJ à Haïfa. 

Au début de la crise des réfugiés ukrainiens, 
la branche finlandaise de l’ICEJ a envoyé deux 
camions d’aide humanitaire en Pologne dont le 
contenu a été réparti parmi les familles juives 
ukrainiennes dans le besoin, soudainement 
déracinées de leurs maisons.

Au milieu de la crise, l’Agence Juive a mis en 
place une ligne téléphonique d’aide à l’Aliyah afin 
que les gens puissent accéder à des informations 
urgentes sur l’Aliyah. Pour s’assurer que les per-
sonnes désespérées reçoivent immédiatement 
les informations dont elles ont besoin, notre 
propre ligne d’assistance téléphonique pour 
les survivants de la Shoah est intervenue pour 
répondre aux appels lorsque les représentants 
de l’Agence Juive ne pouvaient pas répondre.

En outre, notre soutien a permis de ga-
rantir à 1 571 nouveaux arrivants d’atterrir en 
douceur dans leur pays et de s’intégrer aussi 
facilement et rapidement que possible dans la 
société israélienne. Par exemple :

 79 nouveaux immigrants de l’ex-Union 
soviétique ont reçu une aide pour leur recer-
tification professionnelle. 16 étaient médecins, 
tandis que 34 autres ont reçu une formation 
professionnelle dans le secteur des hautes tech-
nologies.  

 23 étudiants éthiopiens, ayant chacun au 
moins 8 à 11 ans de scolarité, ont été parrai-
nés par l’ICEJ pour suivre un cours spécial de  
9 mois qui leur a permis de terminer leurs 
études secondaires. 20 autres nouveaux arri-
vants ont participé à des programmes éducatifs 
extrascolaires destinés aux enfants éthiopiens. 

 30 immigrants de l’ex-Union soviétique 
ont reçu un nouveau certificat d’infirmier afin 
de pouvoir exercer leur profession en Israël.  

 10 adolescents ukrainiens arrivés en Israël 
sans leurs parents ont participé à un programme 
d’intégration de six mois comprenant un loge-
ment, des cours d’hébreu, des séminaires et une 
préparation à l’armée. 

20 maisons ont été meublées pour les nou-
veaux immigrants arrivant d’Ukraine, ce qui  
a permis d’aider quelque 60 immigrants. 

 490 familles de nouveaux immigrants ont 
reçu des paquets de bienvenue.

 29 familles d’immigrés ukrainiens ont reçu 
des soins dentaires subventionnés. 

 50  familles d’immigrants FSU ont reçu une 
aide pour leur hébergement en Israël pendant 
leurs deux premières semaines, ainsi que des 
appareils ménagers et électriques, et du linge 
et de la literie. 

Sachez que votre soutien au travail de 
l’Aliyah et de l’intégration fait une grande dif-
férence en aidant les Juifs du monde entier  
à rejoindre Israël et à s’installer dans la patrie de 
leurs ancêtres. L’augmentation de l’Aliyah devrait 
se poursuivre jusqu’en 2023, alors continuez  
à soutenir les efforts d’Aliyah de l’ICEJ.  

“Voici ce que dit l’Éternel souverain : ‘Voici que je fais signe aux nations,  
je lève ma bannière vers les peuples ; ils porteront vos fils dans leurs bras  
et vos filles sur leurs hanches.’”  (Esaïe 49:22 / NIV)

Juifs ukrainiens lors d’un transfert  
en bus de la Aliyah

[FAITES UN 
DON SUR :  
give.icej.
org/crisis
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[FAITES UN DON SUR :  
give.icej.org/givinghope

‘AVENIR ET UN ESPOIR’ 
AU PEUPLE D’ISRAËL NICOLE YODER

“Car je connais les pensées que je forme à votre égard, dit l’Éternel, des projets de paix 
et non de malheur, afin de vous donner un avenir et une espérance.” (Jérémie 29:11)

Depuis 1980, l’ICEJ a tendu la main à travers Israël pour toucher la vie 
des personnes dans le besoin dans tous les secteurs de la société 
israélienne à travers une grande variété de projets humanitaires. 

Notre vision a toujours été de construire des relations, de favoriser la ré-
conciliation et de partager l’amour de Dieu en répondant aux nombreux 
besoins sociaux urgents dans tout le pays. Notre expérience de plusieurs 
décennies en Israël garantit que vos contributions atteignent les personnes 
qui en ont le plus besoin.

L’un des principaux domaines d’intervention de ces programmes d’aide 
est notre fonds “Donner un avenir et un espoir”, qui nous permet d’aider 
les familles dans le besoin, les femmes en crise, les jeunes en difficulté, 
les minorités, ceux qui se débattent dans la périphérie, et de nombreuses 
autres communautés défavorisées en Israël. Ces projets cherchent à avoir un 
impact sur la vie du plus grand nombre possible d’Israéliens dans le besoin, 
en démontrant l’amour chrétien et en apportant des soins pratiques pour 
donner à chaque bénéficiaire un nouvel espoir et un avenir plus radieux. 

Qu’il s’agisse de mères célibataires, de personnes handicapées, de 
jeunes en difficulté ou de personnes âgées, l’Ambassade Chrétienne In-
ternationale de Jérusalem est là pour les aider. Nous aidons les Israéliens 
qui sont au chômage ou qui connaissent des difficultés financières. Nous 
sommes là au moment des fêtes pour réconforter et encourager ceux 
qui sont dans le besoin. Nous parrainons des étudiants prometteurs 
qui ont juste besoin d’une chance de réussir. Nous tendons la main aux 
communautés minoritaires qui ont besoin de quelqu’un pour les aider à 
égaliser les chances. Tout cela est conforme au commandement biblique 
de “défendre le pauvre et l’orphelin, de rendre justice à l’affligé et au 
nécessiteux”. (Psaume 82:3)

Voici quelques exemples de la manière dont nous avons atteint 
ces objectifs l’année dernière :
   L’ICEJ a parrainé un grand programme de distribution de nourriture 

et a loué un camion réfrigéré utilisé pour ramasser et livrer les dons 
de nourriture pour les pauvres.

 Nous avons fourni de l’aide à 170 femmes en crise ainsi que des articles  
pratiques pour soutenir 10 bébés de mères célibataires.
 Nous avons financé d’importantes réparations de maisons pour 28 
familles défavorisées.
 Nous avons fait don d’une nouvelle salle informatique pour une école 
de filles druzes, et avons couvert les frais de scolarité en retard de 
dizaines d’étudiants druzes issus de familles gravement touchées par 
la crise du coronavirus.
Une école messianique locale a reçu une nouvelle aire de jeux.
 Nous avons fourni des mentors et un soutien éducatif à une cinquantaine 
de jeunes qui étaient sur le point d’abandonner l’école.
 Nous avons aidé de jeunes Israéliens en difficulté et des militaires 
nationaux handicapés qui apprenaient à réparer des ordinateurs et 
nous avons pu restaurer 100 ordinateurs pour des familles défavorisées 
de la communauté.  
 Notre personnel du service d’Aide a personnellement distribué des 
paniers de nourriture pour Pessah à 990 familles juives dans le besoin 
à travers le pays.
 À Rosh HaShana, 50 familles juives éthiopiennes ont reçu une farine 
spéciale pour préparer un pain plat traditionnel pour les Grandes 
Fêtes d’automne.
 L’ICEJ a offert des cadeaux de Noël à 1300 enfants, ainsi que des colis 
alimentaires et des chèques-cadeaux pour les fêtes à des familles arabes 
chrétiennes de Nazareth, Haïfa, Bethléem et Jérusalem.
 Nous avons fourni des meubles, de l’équipement et des jeux pour un 
centre de jeunesse arabe dans le nord d’Israël qui offre un tutorat 
après l’école.
 Nous avons donné des fournitures scolaires, des vêtements et des 
articles ménagers de base à 90 orphelins israéliens.
 Nous avons financé un cours de formation professionnelle en photo-
graphie pour des étudiants sourds.
 Nous avons parrainé un nouveau cours de codage informatique pour 
des étudiants arabes prometteurs qui aspirent à travailler dans l’in-
dustrie de la haute technologie en Israël.

STRENGTHENING 
FAMILIES

EDUCATION & 
ECONOMIC 

EMPOWERMENT

CHILDREN & 
YOUTHS AT RISK

COEXISTENCE  
IN ISRAEL

Visitez notre site web icej.org pour en savoir plus sur ces 
projets caritatifs rendus possibles par vos dons financiers.  
Continuez à soutenir nos projets «Donner un avenir  
et un espoir» pour bénir et réconforter les Israéliens  
dans le besoin. 
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NOUVELLES COMPÉTENCES  
POUR LES JEUNES ISRAÉLIENS
LAURINA DRIESSE

Dans le cadre de notre ministère de béné-
diction et de réconfort en Israël, l’Ambas-
sade Chrétienne de Jérusalem est ravie 

de voir des enfants défavorisés s’épanouir dans 
un environnement aimant et favorable, qui en-
courage leur croissance et leur développement. 

 Pendant Hanoukka en décembre, Nicole 
Yoder, vice-présidente de l’ICEJ pour l’AIDE et 
l’Aliyah, a visité un village de jeunes israéliens 
que nous soutenons et qui abrite 141 jeunes. 
La plupart de ces enfants sont âgés de 6 à 18 
ans et ont été retirés de leur foyer pour leur 
propre bien-être. Bien que la plupart des jeunes 
puissent passer du temps à la maison avec leur 
famille de temps en temps, il ne serait pas sûr 
pour certains d’entre eux de vivre chez eux.

Parallèlement, il existe un petit groupe 
d’enfants qui participent aux programmes du 
village de jeunes mais qui vivent toujours chez 
eux. L’espoir est qu’avec un soutien, ces enfants 
n’auront pas besoin d’être retirés de leur famille. 

Le village de jeunes s’est lancé dans un pro-
jet éducatif et thérapeutique visant à ouvrir une 
boulangerie gérée par les enfants. Un instructeur 
habitué à travailler avec des enfants en difficulté 
leur enseigne des compétences de vie tout en 
leur apprenant à faire la cuisine et la pâtisserie. 
Cette initiative a connu un succès fulgurant et 
s’est avérée très populaire auprès des jeunes.

Ils étaient impatients de commencer, mais 
disposant de peu de ressources pour acheter les 
équipements essentiels, une pièce a été dédiée  
à la nouvelle boulangerie. Avec quelques ca-
deaux comme des mixeurs usagés, un four 
d’occasion et un petit réfrigérateur, le projet  
a démarré avec beaucoup d’enthousiasme. Ce-
pendant, pour transformer ce rêve en réalité, 

ils ont encore besoin de plus d’équipements 
pour que le projet soit pleinement opérationnel. 

“L’ICEJ est très enthousiaste à l’idée de sou-
tenir cette initiative, car au cours des prochaines 
années, ces enfants à risque vont développer 
leurs compétences et apprendre à élaborer des 
plans d’affaires et de marketing qui permettront 
à cette initiative de devenir une véritable entre-
prise dans la communauté”, a expliqué Nicole. 

Pendant la fête de Hanoukka, où les frian-
dises sont abondantes en Israël, les enfants 
étaient très excités à l’idée de pouvoir sortir de 
l’école quelques heures plus tôt afin d’utiliser 
leurs nouvelles compétences pour préparer la 
fête de Hanoucca du village ! Nicole était là pour 
voir les jeunes remplis de joie travailler éner-
giquement pour cuire 170 délicieux sufganiyot 
(beignets) ! Plus tard, pendant la fête, les jeunes 
boulangers ont ajouté des garnitures colorées 
pour donner aux papilles gustatives de chaque 
invité un plaisir unique et savoureux ! 

Tout le village était en effervescence pour 
préparer la fête de Hanoukka. On pouvait en-
tendre un jeune homme, qui se bat contre le 
bégaiement, répéter une belle chanson pour la 
fête. D’une certaine manière, lorsqu’il chante, 
le bégaiement s’estompe et il peut chanter clai-
rement. 

Pendant ce temps, les invités commencent 
à arriver à la porte d’entrée. Shlomi*, un garçon 
d’environ 11 ans, était très impatient d’assister  
à la fête, et encore plus lorsqu’il a vu ses parents 
arriver. Il a appelé la directrice : “Maya, regarde 
! Ma mère et mon père sont là !”

“Il avait l’air d’une boule d’émotions et 
d’énergie refoulées, tout en étant si gentiment 
timide, comme s’il ne savait pas exactement quoi 

faire de lui-même”, a noté Nicole. “J’ai été très 
touchée d’apprendre que les parents étaient 
venus avec un taxi spécial, payé par le village, 
pour pouvoir se rendre à la fête. C’était leur 
première visite là-bas, alors que leur fils vit dans 
le village depuis quatre ans déjà. Pas étonnant 
qu’il ait été si excité.”

Le directeur lui a rapidement suggéré d’al-
ler choisir un cadeau pour sa mère sur une table 
voisine. “Vous auriez dû le voir filer à toute 
allure pour aller chercher ce cadeau pour sa 
mère. Quel jour spécial pour lui et tant d’autres 
enfants qui ont accueilli leurs parents au village 
pour Hanoukka”, a partagé Nicole.

Nous remercions chaleureusement les amis 
canadiens de l’ICEJ qui ont fait le premier don 
pour l’achat d’un four industriel afin de lancer 
ce projet.       

*Le nom a été modifié pour protéger la vie privée.

PROJETS D’AIDE ET D’ALIYAH

CHILDREN & 
YOUTHS AT RISK

Vous pouvez également 
envisager de faire un don  
au fonds “Donner un avenir  
et un espoir”  de l’ICEJ, qui 
aide les Israéliens défavorisés 
à se tourner vers un avenir  
plus brillant et plus prometteur. 

[FAITES UN DON SUR :  
give.icej.org/givinghope
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Merci de vous associer à nos 
efforts d’Aliyah pour ramener  
les Juifs dans leur patrie  
biblique - la terre d’Israël. 

L’ICEJ SOUTIENT  
LES JEUNES JUIFS UKRAINIENS 

La grande vague actuelle d’Aliyah qui frappe 
Israël continue de déferler en 2023. Plus 
de 73 000 Juifs ont immigré en Israël en 

2022, soit le nombre le plus élevé depuis les 
années qui ont suivi la dissolution de l’Union 
soviétique en 1989. Les principales causes sont 
les résultats directs et indirects de la guerre en 
Ukraine. L’ICEJ continue d’aider à cet incroyable 
rassemblement par de nombreuses manières 
innovantes, comme l’aide aux camps d’hiver 
d’Aliyah pour les jeunes juifs ukrainiens dans 
la sécurité des États baltes voisins. 

Au début du mois de janvier, l’ICEJ a com-
mencé la nouvelle année en soutenant un mer-
veilleux et innovant camp d’hiver d’Aliyah pour 
les jeunes juifs ukrainiens, âgés de 12 à 17 ans, 
avec des enfants juifs des pays baltes. Il régnait 
une atmosphère joviale dans le bus alors que 
cinquante-quatre jeunes d’Ukraine venaient de 
traverser la frontière polonaise pour se rendre 
à Riga, en Lettonie, afin de rejoindre 21 enfants 
ukrainiens réfugiés vivant dans d’autres pays 
d’Europe de l’Est ainsi que 45 enfants juifs lettons. 

Les jeunes étaient très enthousiastes  
à l’idée de séjourner dans un hôtel 3 étoiles 
et les salles de conférence se sont rapide-
ment transformées en ruches d’activité alors 
que les jeunes commençaient à se faire de 
nouveaux amis, à embrasser leur héritage 
et à apprendre tout ce qu’ils pouvaient sur 
la façon de faire leur Aliyah auprès des 
conseillers israéliens, qui leur ont parlé 

des opportunités passionnantes qui les at-
tendent en Israël. 

Le camp d’hiver d’Aliyah s’appelait “Datcha”, 
nom russe populaire désignant une maison de 
campagne où les gens vont souvent se reposer 
pendant leurs vacances d’été ou d’hiver. Le répit 
hivernal s’étend généralement de la veille du 
Nouvel An au 10 janvier, date à laquelle les gens 
disent souvent : “Je vais à ma datcha”.

Ces camps de jeunes d’Aliyah ont connu un 
énorme succès au fil des ans, et le dernier n’a 
pas dérogé à la règle !

Isaac, l’un des campeurs de Lviv, a exprimé 
son opinion sur le camp en montrant un grand 
signe “pouce levé” !

Quant à un autre jeune des environs de 
Kiev, il l’a simplement qualifié de “Super !”.

“Ce n’est qu’un exemple tangible du travail 
essentiel pour les Juifs d’Ukraine, rendu pos-
sible grâce à des amis généreux comme vous”, 
a déclaré Danielle Mor de l’Agence Juive, qui  
a organisé le camp. “Que 2023 soit marquée par 
une telle joie et un tel espoir”.

Il s’agit du deuxième camp de jeunes 
d’Aliyah que l’ICEJ a récemment soutenu dans 
la région balte. Le premier camp “Datcha” de ce 
type s’est tenu en Lituanie en septembre pour 
plus de 100 enfants.

La grande majorité des plus de 73 000 
olim juifs qui sont arrivés en Israël en 2022 
venaient de Russie, d’Ukraine et de Biélorussie. 
Il y a également eu une augmentation notable 

en provenance d’autres anciennes républiques 
soviétiques, comme la Lettonie, la Lituanie et 
l’Estonie. L’ICEJ est bien placée pour aider à faire 
face à cette recrudescence en provenance des 
États baltes, car nous continuons à travailler 
en étroite collaboration avec les représentants 
régionaux de l’Agence Juive. Par exemple, l’ICEJ 
aide à organiser les vols de l’Aliyah, les transferts 
de l’aéroport, les séminaires de préparation  
à l’Aliyah et les visites au consulat israélien 
pour les visas.

Le 18 décembre, l’ICEJ a soutenu une jour-
née spéciale Hanoukka d’Israël à Riga et notre 
premier vol sponsorisé a eu lieu le 19 décembre. 
La première famille a été amenée d’une ville 
côtière à l’aéroport en van avec des bagages 
supplémentaires pour le vol direct vers Israël.

Le reste de Juifs qui se trouvent encore 
dans l’ancienne Union soviétique sont mainte-
nant très préoccupés par leur sécurité et leur 
avenir. Ils risquent d’être enrôlés pour le service 
militaire en Russie, tandis qu’en Ukraine, les 
hommes en âge de s’engager ne peuvent quitter 
le pays. Cette situation a entraîné la séparation 
des membres des familles, dont certains sont 
partis en Israël et d’autres dans les pays d’Eu-
rope de l’Est. L’ICEJ apporte son aide dans ces 
situations, ainsi qu’avec ses programmes d’inté-
gration et d’aide humanitaire dans la diaspora.

L’ICEJ continuera à soutenir l’Aliyah des 
anciennes républiques soviétiques. Notre tra-
vail d’Aliyah a commencé à Vienne en 1980 et 
depuis lors, nous avons aidé plus de 170 000 juifs  
à rentrer en Israël, et beaucoup d’autres pendant 
leur processus d’intégration.    

LE PERSONNEL DE L'ICEJ

[SOUTENEZ CE TRAVAIL 
EN FAISANT UN DON À 
L’ADRESSE SUIVANTE :  
give.icej.org/ 
aliyah
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LE FOYER DE HAÏFA

LES RÉSIDENTS DE HAÏFA HOME VOTENT 
POUR LA PREMIÈRE FOIS  
EN ISRAËL

Début novembre, les Israéliens se sont à nouveau rendus aux urnes. Pour nos 
nouveaux résidents ukrainiens du Foyer de Haïfa, ce fut un jour spécial, voire 
festif. Ensemble, nous nous sommes rendus au bureau de vote d’une école voisine. 

Il y avait de l’excitation dans l’air, car pour la première fois ils pouvaient voter en Israël.
“Je suis tellement heureuse aujourd’hui d’avoir participé aux élections et de faire 

vraiment partie de ma nouvelle patrie maintenant. J’ai pu choisir qui je voulais, et cela m’a 
fait me sentir israélienne”, a déclaré Lena, en souriant.

Lena est arrivée en Israël depuis Kharkov il y a plusieurs mois. Elle fait partie des 17 
survivants âgés de la Shoah sauvés de la guerre en Ukraine l’année dernière et qui vivent 
maintenant dans notre Foyer spécial de Haïfa pour les survivants de la Shoah.

Svetlana, âgée de 89 ans, a également vécu un jour passionnant. Avec le nouveau 
déambulateur qu’elle a reçu la veille, nous nous sommes dirigées vers l’isoloir et elle aussi 
a fièrement voté pour la première fois en Israël.

Veuve à 89 ans, Svetlana a quitté Kramatorsk en mars. C’est la deuxième grande guerre 
de sa vie, car elle avait huit ans lorsque la Shoah a commencé. De cette époque, elle se 
souvient des bombardements et des avions bruyants. Sa mère avait creusé une tranchée 
dans la cour arrière et l’avait recouverte de brindilles et de terre. Lorsqu’ils entendaient 
les avions, ils couraient se cacher dans la tranchée.

Au printemps dernier, elle a de nouveau entendu ce son familier de son enfance. Elle 
était debout à la table de la cuisine en train de couper des légumes, quand soudain elle  
a entendu des avions vrombir au-dessus de sa tête, suivis de fortes explosions. Cette fois, 
les avions n’étaient pas allemands mais russes.

Svetlana a partagé avec nous d’autres souvenirs de la Shoah. Lorsque les nazis sont 
arrivés, ils ont commencé à procéder à des fusillades de masse. Ils ont rassemblé un grand 
groupe de personnes et leur ont ordonné d’entrer dans le château d’eau de la ville. L’endroit 
était absolument bondé. Puis un soldat a lancé une bombe. Beaucoup de gens ont perdu la 
vie, mais comme l’endroit était plein, ceux qui sont entrés les premiers ont survécu. Svetlana 
et sa famille étaient parmi les survivants. Après le départ des soldats allemands, ils sont 
sortis de la tour. Elle se souvient encore d’avoir traversé des tas de cadavres.

Plus de 80 ans ont passé. Après l’attaque de l’Ukraine par la Russie au printemps 
dernier, Svetlana a fui Kramatorsk et s’est rendue à Budapest. Il y a quelques mois, elle est 
arrivée en Israël et vit désormais au Foyer de Haïfa. Le fils unique de Svetlana, qui vivait 
à Mariupol avec sa famille, a rapidement fui en Belgique. Son frère unique est décédé du 
Covid il y a un an. En Israël, nous sommes devenus la nouvelle famille de Svetlana, car notre 
équipe ICEJ de différents pays s’occupe désormais d’elle.

“Je n’arrive pas à comprendre ce qui se passe aujourd’hui. On dirait que tout est 
sens dessus dessous”, a-t-elle récemment fait remarquer. “Quand j’étais enfant, mon père 
et mon oncle ont combattu ensemble avec les Russes contre l’Allemagne d’Hitler, mais 
aujourd’hui, les avions russes bombardent ma ville natale, et des gens d’Allemagne me 
servent et m’aident.”  

TOUT DROIT  
VENU  
D’EN BAS 
YUDIT SETZ

Il y a onze ans, Ruth, l’épouse de notre 
directeur national de l’ICEJ-Nou-
velle-Zélande, Derek McDowell, est 

décédée. En mémoire de Ruth, des fonds 
ont été donnés pour embellir le Foyer 
de Haïfa et un panneau a été installé 
dans notre rue en son honneur. Ce 
panneau exprime magnifiquement la 
vie de Ruth et est devenu un témoi-
gnage positif pour de nombreux 
Israéliens qui passaient par là. Le 
panneau dit : “En tant que véritable 
amie d’Israël, Ruth a vécu l’essence de 
son homonyme biblique. Ton peuple est 
mon peuple, et ton Dieu est mon Dieu 
(Ruth 1:16)”. Cela exprime aussi ce que 
nous ressentons.

En décembre, le fils aîné de Ruth  
et Derek, Aaron, est venu avec sa 
femme de Nouvelle-Zélande.  
C’était une visite très émouvante  
au mémorial de Ruth.

“Merci beaucoup pour cette merveil-
leuse visite aujourd’hui”, a déclaré 
Aaron après la cérémonie. “C’était si 
spécial de voir le mémorial  
de maman et j’ai été ravi d’en retirer 
tant de choses. C’est incroyable ce  
que le Foyer a fait  et continue  
de faire. Quelle grande  
contribution”.  

Svetlana vote pour la première fois en Israël

YUDIT SETZ
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Les soins à domicile ! Le mot veut tout 
dire. Nous nous occupons de personnes, 
pour la plupart des Juifs âgés, dans leur 

propre maison. Ils ont fait leur Aliyah en Israël, 
certains il y a de nombreuses années, d’autres 
plus récemment. Tous sont venus avec des 
espoirs et des rêves. Certains sont venus seuls, 
d’autres avec leur progéniture. Ils ont tous 
laissé derrière eux des vies et des foyers dans 
l’ancienne Union soviétique. Beaucoup 
s’adaptent bien et considèrent Israël comme 
leur foyer après des années d’intégration et 
d’adaptation. Leurs enfants et petits-enfants 
trouvent maintenant leur place dans la société 
israélienne.

Malheureusement, parmi eux se trouvent 
des personnes brisées par des expériences 
de vie difficiles. Certains s’en sortent à peine, 
financièrement ou émotionnellement. Ils se 
languissent en marge de la société. L’histoire 
de leur vie est souvent trop douloureuse pour 
être partagée ou difficile à raconter avec des 
mots. Dans le cadre de notre programme 
de soins à domicile, nous cherchons res-
pectueusement des occasions de marcher 
à leurs côtés. Pas pour prononcer de grands 
mots, mais pour nous asseoir à leurs côtés et 
les écouter. Nous apportons notre aide là où 
elle est nécessaire et offrons avec amour des 
soins infirmiers pratiques. Nous apportons 

de l’espoir, souvent autour d’une tasse de thé, 
en célébrant un anniversaire, en partageant la 
joie des fêtes juives ou simplement de la vie 
quotidienne, et en construisant des relations 
précieuses.

Pour de nombreux Juifs russophones 
d’Israël, le jour de l’an est un jour important 
à célébrer. Un arbre leur rappelle l’approche 
du printemps dans les longs, froids et sombres 
hivers russes qu’ils ont laissés derrière eux. 
Certains apportent leur arbre artificiel dans 
une valise lorsqu’ils font leur Aliyah. Cela 
montre que c’est important pour eux. Parta-
ger la soirée avec la famille et les amis, c’est 
faire remonter des souvenirs d’enfance, une 
nostalgie des fêtes passées.

Lors d’une récente visite hebdomadaire 
à un vieil immigrant juif, j’ai hésité à lui sou-
haiter une “bonne année”. Avec sa santé fragile 
et sa cécité à 97 ans, il est difficile pour lui de 
trouver le bonheur. Sa famille n’est pas en 
Israël. Il a ressenti le combat du moment et  
a expliqué que si d’autres disent “Bonne année”, 
les Juifs prient chaque jour pour que l’Éternel 
leur apporte bénédiction et provisions. Avec un 
petit goût de vin, nous avons levé nos verres et 
nous nous sommes souhaités mutuellement 
une année remplie de bonnes provisions quoti-
diennes. C’était une belle image de la simplicité 
et du travail fidèle de ICEJ Homecare.  

SOINS À DOMICILE

Grâce à notre formidable équipe  
de bénévoles chrétiens,  
l’ICEJ est en mesure de faire 
beaucoup pour les résidents  
du Foyer de Haïfa. 

LE RYTHME CARDIAQUE DES SOINS À DOMICILE  
CORRIE VAN MAANEN

Alexander et Karolin, tous deux 
chrétiens d’Allemagne, ont récemment 
visité le Foyer de Haïfa dans le cadre 

d’un tour du monde à vélo destiné à collecter 
des fonds pour un projet caritatif d’aide aux 
jeunes défavorisés. Ils y ont rencontré Zelda, 
née en Pologne mais qui a dû fuir en Russie 
pendant la Shoah. Bien que Zelda ait enduré 
de nombreuses épreuves et qu’elle soit 
aujourd’hui très âgée, elle est toujours de 
bonne humeur et adore parler aux gens. Elle 
semble même puiser de l’énergie en racontant 
sa vie aux autres.

Sur la route depuis cinq mois déjà, Alexan-
der et Karolin ont déclaré que cette étape était 
l’une des plus passionnantes de leur voyage.

“C’était un honneur de rencontrer tous 
les résidents de ce merveilleux Foyer”, a dé-
claré Alexander. “Cela nous a rappelé qu’il 
fallait continuer à raconter leurs histoires. 
La prochaine génération n’aura pas la chance 
de rencontrer ces personnes précieuses.” 

UNE VISITE 
INATTENDUE 
YUDIT SETZ

[SOUTENEZ LE TRAVAIL 
RÉCONFORTANT DE 
NOTRE PROGRAMME  
DE SOINS À DOMICILE   
À L’ADRESSE SUIVANTE :  
give.icej.org/ 
homecare

[SOUTENEZ CETTE ACTION 
DE COMPASSION ENVERS 
LES SURVIVANTS DE LA 
SHOAH EN FAISANT 
UN DON À L’ADRESSE 
SUIVANTE : 
give.icej.org/ 
homecare
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FEAST OF TABERNACLES 2020

La
 C

è
n

e
 d

e
 V

ic
e

n
te

 J
u

a
n

 M
a

c
ip

.W
ik

im
e

d
ia

 C
o

m
m

o
n

s

“Consolez, consolez mon peuple, Dit votre Dieu. Parlez au cœur de Jérusalem, et criez lui Que sa 
servitude est finie, Que son iniquité est expiée, Qu’elle a reçu de la main de l’Éternel Au double  
de tous ses péchés. Une voix crie : Préparez au désert le chemin de l’Éternel, Aplanissez dans les 
lieux arides Une route pour notre Dieu”. (Ésaïe 40:1-3)

RACINES JUIVES

À LA RECHERCHE  
DE NOS RACINES HÉBRAÏQUES
DR. MOJMIR KALLUS, VICE-PRÉSIDENT DES AFFAIRES INTERNATIONALES DE L’ICEJ.

Il y a plus de 40 ans, les fondateurs de l’ICEJ ont choisi ce passage 
prophétique comme ligne directrice de notre travail. Ces versets 
annoncent une nouvelle ère dans l’histoire du peuple juif. Après 

des siècles d’exil, de persécution et de punition, Dieu allait tourner 
une nouvelle page et restaurer Israël selon ses propres promesses. 
Une restauration partielle s’était déjà produite auparavant, après le 
retour de Babylone, mais cette fois, il y a un nouveau témoin : l’Église 
des nations, qui est appelée à réconforter Israël, à prier pour lui et  
à préparer le chemin pour la venue du Seigneur.

Il s’avère que c’est aussi une nouvelle ère pour l’Église. Après des 
siècles de prédication du mépris et de la haine envers les Juifs, l’effet 
combiné de la Shoah et de la renaissance de l’État juif a obligé les di-
rigeants chrétiens à repenser leur théologie. Cela a ouvert la voie aux 
chrétiens pour examiner un héritage longtemps perdu de notre foi,  
à savoir le contexte hébraïque de la vie et des enseignements de Jésus, 
la manière dont les Juifs ont compris la Bible et célébré les Fêtes bi-
bliques, et bien d’autres choses encore. Cette nouvelle quête est connue 
sous le nom de recherche de nos racines hébraïques et de la judéité de 
Jésus. Elle est grandement encouragée par Paul dans Romains 11:17-18, 
lorsqu’il dit que les croyants païens “sont devenus participants de la 
racine et de la graisse de l’olivier... souvenez-vous que vous ne soutenez 
pas la racine, mais que la racine vous soutient”.

Un début évident est de regarder les Fêtes bibliques. Le jour de 
la Pâque, Jésus a été offert comme un agneau sans défaut pour les 
péchés du monde, accomplissant l’image prophétique de l’agneau 
dont le sang a sauvé les Israélites de la mort en Égypte (Exode 12). 
C’est un exercice fascinant que de comparer la coutume juive de cé-
lébrer le repas du Seder la veille de la Pâque avec le récit de la Cène. 
Beaucoup de ces passages du Nouveau Testament prennent vie d’une 

manière nouvelle lorsque nous les lisons à la lumière de leur contexte 
hébraïque original.

Il existe également des parallèles entre les conceptions juive et 
chrétienne de la Pentecôte. Alors que les juifs célèbrent le don de la 
Parole de Dieu sur le mont Sinaï, les chrétiens se souviennent du don de 
l’Esprit Saint (Actes 2). L’un a besoin de l’autre : la Parole sans l’Esprit 
est lettre morte, tandis que l’œuvre véritable de l’Esprit sera toujours 
soutenue par la Parole.

Ce n’est pas une coïncidence si la fondation de l’Ambassade Chré-
tienne est liée à la première célébration chrétienne de la Fête des 
Tabernacles, une autre Fête biblique qui a une grande importance 
mondiale. Bien qu’elle n’ait jamais été célébrée par l’Église, cette Fête de 
la moisson d’automne aura son glorieux accomplissement prophétique 
lors de la seconde venue du Seigneur.

La signification biblique des mois hébraïques, les lectures hebdo-
madaires de la Torah et les coutumes juives en matière de prière sont 
autant de sources d’inspiration. Ce voyage n’est cependant pas sans 
embûches. Certains chrétiens sont tellement submergés par la richesse 
des traditions juives, ou par certains de leurs symboles extérieurs, qu’ils 
risquent de perdre de vue le caractère unique de l’œuvre de salut de 
Jésus. En fin de compte, il n’y a qu’un seul chemin vers Dieu par son Fils, 
Jésus-Christ, et la nouvelle alliance qu’il a établie (Romains 3:28). Le 
principe directeur devrait être ce que Paul a écrit aux Colossiens (2:16-
17) : “Que personne ne vous juge donc en matière de nourriture ou de 
boisson, ni à propos d’une fête, d’une nouvelle lune ou de sabbats, qui 
sont l’ombre des choses à venir, mais dont la substance est le Christ”. 

C’est dans cet esprit que nous vous invitons à vous joindre à nous, 
alors que nous cherchons sans cesse à découvrir et à faire fructifier des 
trésors tant nouveaux qu’anciens (Matthieu 13:52).  
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ARCHÉOLOGIE BIBLIQUE

ANCIENNES ET NOUVELLES 
Les Israéliens s’enthousiasment pour les inscriptions d’Ézéchias 

ANNALIESE JOHNSON, RÉDACTRICE DE L’ICEJ

Un professeur israélien a récemment fait des vagues parmi les ar-
chéologues en affirmant avoir découvert dans le tunnel d’Ézéchias 
à Jérusalem de nouvelles inscriptions en hébreu, qui reflètent des 

passages de l’Ancien Testament. Le débat sur ces inscriptions intervient 
alors qu’Israël s’apprête à célébrer les 75 ans de son indépendance et 
que l’on espère de plus en plus que l’original de « l’inscription de Siloé 
», découvert dans le même canal artificiel et emporté par les Ottomans il 
y a plus d’un siècle, sera restitué par la Turquie au cours de cette année 
anniversaire.

Le professeur Gershon Galil a récemment annoncé qu’il avait identifié 
et déchiffré de nouvelles inscriptions hébraïques gravées sur les murs 
du tunnel du roi Ézéchias dans l’ancienne Cité de David, située dans le 
quartier de Silwan à Jérusalem. Il a expliqué que les inscriptions étaient 
présentes à la vue de tous depuis le début, mais qu’il fallait un œil exercé 
pour distinguer les lettres anciennes des marques de ciseaux ordinaires.

Galil a affirmé que les lettres sculptées non seulement répètent 
l’inscription de Siloam, qui décrit le creusement du tunnel d’eau souter-
rain reliant la source de Gihon à la piscine de Siloam, mais elles donnent 
également un compte rendu plus complet du règne du roi Ézéchias. 
Elles datent l’achèvement du tunnel au second Tammuz de sa 17e année 
de règne (709 av. J.-C.) et mentionnent également d’autres événements 
notables sous son règne, notamment des réformes et “les guerres contre 
la Philistie”. Plusieurs lignes reprennent apparemment presque mot 
pour mot certains versets trouvés dans les chapitres 18 et 20 de 2 Rois.

Si elles sont exactes, ces découvertes permettraient de vérifier le 
récit biblique de la royauté d’Ezéchias, tout en renforçant l’idée que les 
livres bibliques sur les rois d’Israël sont basés sur des chroniques et des 
inscriptions royales réelles de cette époque.

Cependant, les critiques insistent sur le fait que Galil n’a pas fourni 
de photos et d’autres preuves pour un examen par les pairs, une plainte 
commune à plusieurs de ses autres affirmations 
récentes de grande portée. Le professeur Galil  
a répondu que toutes ses preuves seront bientôt 
publiées dans un livre à paraître.

Si ses affirmations sont vraies, un expert a dé-
claré qu’il s’agirait de “l’une des plus importantes 
découvertes archéologiques en Israël de tous les 
temps”. Elle remplacerait notamment les amulettes 
d’argent de Ketef Hinnom comme les plus anciens 
écrits hébreux utilisés pour authentifier la Bible.

Les amulettes d’argent de Ketef Hinnom, 
qui datent de 600 avant J.-C., contiennent une 
centaine de mots hébreux en 12 lignes qui cor-
respondent aux bénédictions aaroniques décrites 
dans Nombres 6:24-26. En revanche, cette dernière 
découverte consiste en 11 lignes d’inscriptions dé-
signant Ézéchias comme roi de Judée et énumérant 
ses principales réalisations.

Bien entendu, l’exploit le plus durable du roi 
Ézéchias est le tunnel de 533 mètres creusé dans la 

roche qui porte son nom. Visité par des millions de personnes au cours 
des dernières décennies, il est mentionné dans la célèbre “inscription 
de Siloam” qui remonte à 2 700 ans. Découverte en 1880, l’inscription 
Siloam est une dalle de pierre portant des lettres hébraïques anciennes 
qui marquent l’endroit où s’achèvent les travaux du vaste tunnel 
ordonné par le roi Ézéchias pour protéger l’approvisionnement en 
eau de la ville fortifiée de Jérusalem en période de siège. La pierre 
historique a été transportée à Istanbul pendant les derniers jours 
de la domination ottomane sur le pays, plusieurs décennies avant la 
renaissance de la nation d’Israël.

Si les discussions précédentes entre Jérusalem et Ankara n’ont 
pas permis d’obtenir le retour de cet artefact très prisé, le président 
Isaac Herzog a abordé le sujet lors de sa visite officielle en Turquie 
l’automne dernier. L’amélioration des relations entre Jérusalem et la 
Turquie a fait naître l’espoir que la pierre d’Ézéchias pourrait enfin 
être restituée à temps pour le 75e anniversaire d’Israël en mai.

Que ce trésor national revienne bientôt ou non, nous devrions 
tous être reconnaissants qu’Israël soit libre de découvrir son riche 
patrimoine biblique depuis que la souveraineté juive a été rétablie 
sur le territoire en 1948, ce qui a permis de faire une découverte in-
croyable après l’autre dans le domaine passionnant de l’archéologie 
biblique. Avec n’importe quel autre souverain en Terre d’Israël, ces 
joyaux bibliques seraient probablement restés enfouis ou auraient 
été vendus au marché noir et perdus pour l’histoire.

La saga des manuscrits de la mer Morte, découverts pour la 
première fois près de Qumran dans le désert de Judée en 1947 - juste 
avant la renaissance d’Israël - l’a amplement démontré. Ce sont des 
universitaires israéliens qui, les premiers, ont alerté le monde sur 
l’énormité de leur découverte et ont commencé à collecter et à préser-
ver les manuscrits de la mer Morte en vue d’un examen approprié..  

Inscription de Siloam  (World History Encyclopedia)
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À L’INTERNATIONAL

L’ICEJ-COSTA 
RICA FÊTE 
SON 40E 
ANNIVERSAIRE

 “LE GOÛT DES TABERNACLES” 
AUX ÉTATS-UNISUR

En octobre, l’ICEJ-Costa Rica a organisé une 
célébration spéciale pendant la fête des 
Tabernacles pour marquer les 40 ans de la 

fondation de la branche par le rabbin Conrado 
Umaña en 1982. Il s’est joint à une centaine de 
personnes présentes dans l’église d’accueil de la 
ville d’Alajuela, alors que Teresita Torres Picado 
était honorée pour ses 30 années de service au 

ministère, dont 22 en tant que directrice natio-
nale de l’ICEJ-Costa Rica. Elle a ensuite passé 
le relais à Mauricio Bolaños Barrantes en tant 
que nouveau directeur de branche. Il a suivi 
un processus de préparation de trois ans pour 
ce rôle sous la direction de Mme Torres, qui lui  
a transmis ses connaissances, son expertise et 
surtout son amour pour Israël. 

Le conseil d’administration du bureau 
danois de l’ICEJ a récemment approuvé 
à l’unanimité un changement de direc-

tion. Christina Elisabeth Leinum quitte son 
poste de directrice nationale au Danemark 
et sera remplacée dans ce rôle par Nick David 
Hansen. Il a été notre responsable adminis-
tratif au Danemark et a récemment terminé 
avec excellence le cours de leadership de 
l’ICEJ. Christina continuera à s’impliquer 
dans l’ICEJ en tant qu’oratrice et membre du 
conseil d’administration danois et de l’Asso-
ciation Internationale de l’Ambassade Chré-
tienne à Jérusalem. Christina a servi avec 
distinction en tant que directrice nationale 
au cours des huit dernières années, recons-
truisant le travail et ayant un impact pour 
Israël au Danemark.  

CHANGEMENT DE 
GARDE  À L’ICEJ-
DANEMARK

Dans la foulée de la célébration de la 
Fête des Tabernacles à Jérusalem, 
ICEJ-USA a organisé une conférence 

“Taste of Tabernacles” à Niles, Ohio, en no-
vembre, afin de donner aux participants une 
idée de ce qu’est la Fête. Le révérend Barry 
Denison, vice-président de l’ICEJ pour les 
opérations, a été invité de Jérusalem en tant 
qu’orateur principal. Ensuite, Barry a voyagé 
pour parler dans diverses églises à Decatur 

et Huntsville, en Alabama, et à Morristown, 
dans le Tennessee. Il a également été inter-
viewé sur Moody Radio et pour un webinaire 
ICEJ-USA pour jeunes adultes intitulé “L’année 
prochaine à Jérusalem”. Barry a constaté qu’il 
y avait beaucoup d’intérêt pour en savoir plus 
sur Israël, ses citoyens juifs et non-juifs, l’im-
pact des accords d’Abraham sur la région et la 
situation des Juifs et des Arabes palestiniens 
en Judée/Samarie. 

Le révérend  
Barry Denison,  
vice-président  
des opérations  
de l’ICEJ,  
interviewé  
sur Moody  
Radio.
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ICEJ  AFRIQUE

CONFÉRENCE INTER-ÉGLISE  
GABON-ISRAËL 3E ÉDITION

Initiée en 2021 conjointement avec le Col-
lectif des Églises Messianiques au Gabon, 
l’Église Alliance Chrétienne et Mission-

naire du Gabon (EACMG) et l’ICEJ au Gabon, 
la 3e édition de la Conférence internatio-
nale inter-Églises Gabon-Israël se tiendra 
du 23 au 25 juin 2023. Cette rencontre est un 
Rassemblement interconfessionnel annuel 
d’édification et de prière des Communautés 
chrétiennes du Gabon, pour la propagation 
de l’Évangile en Israël et dans la diaspora 
juive.

L’édition de cette année a pour objectif de 
consolider les liens d’amitié et de coopération 

sur le plan ecclésiastique entre le Corps de 
Christ en Israël et l’Église au Gabon qui ont été 
établis depuis 2021. Comme lors des éditions 
précédentes, la participation et l’implication 
de nombreuses Communautés/Églises locales, 
jouera un rôle important dans la réussite de 
cet événement.

Le Thème principal 2023 est : « …Ton 
peuple sera mon peuple et Ton Dieu sera Mon 
Dieu... », selon le texte de Ruth 1 : 16. Ce thème 
sera développé par l’un des imminents diri-
geants du QG de ICEJ, accompagné éventuel-
lement d’une artiste de louange messianique 
de renommée mondiale. 

La Conférence se déroulera en six ses-
sions avec un culte dominical dans chaque 
église locale et une session spéciale avec un 
panel d’autorités qui débattront autour du 
thème. 

Pour ceux ou celles qui 
ne pourront pas faire le 
déplacement, l’évènement 
sera diffusé en ligne sur 
Zoom à travers le lien : 
on.icej.org/Gabon.

UNE TOURNÉE PANAFRICAINE 
AVEC DAVID PARSONS

En novembre, le vice-président et porte-pa-
role principal de l’ICEJ, David Parsons,  
a effectué une tournée de conférences 

de trois semaines qui l’a conduit dans diverses 
régions d’Afrique, où il a continué à constater 
un amour et un intérêt croissants pour Israël 
sur tout le continent.

Le voyage ministériel a commencé en Côte 
d’Ivoire, en Afrique de l’Ouest, où le président 
national de l’ICEJ, l’apôtre Apollinaire Gboagnon, 
a invité David dans son église à Abidjan pour 
une conférence de trois jours sur le ministère 
et la prière sur le thème “Le Mont de la Trans-
figuration”. Le Dr Gboagnon jouit d’un grand 
respect dans tout le pays en tant que président 
de l’Alliance évangélique de Côte d’Ivoire et, 
avec notre directeur national, le révérend David 
Kuhen Silue, ils ont un fort impact pour Israël 
dans leur pays et dans toute l’Afrique occidentale 
francophone, notamment en suscitant l’inté-
rêt des chrétiens pour la Fête des Tabernacles  
à Jérusalem.

Il s’est ensuite rendu en Zambie, en Afrique 
australe, pour prendre la parole lors d’une confé-
rence de quatre jours sur le leadership organi-
sée par l’évêque Festus Mulwanda à Lusaka, la 
capitale. L’évêque Mulwanda venait d’assister 
pour la première fois à la Fête à Jérusalem et 
souhaitait vivement que son réseau de pas-
teurs et de responsables d’églises en apprenne 
davantage sur Israël. David a présenté une sé-
rie d’enseignements expliquant pourquoi les 

chrétiens doivent se tenir aux côtés d’un Israël 
restauré du point de vue de la théologie du 
Royaume et de l’Alliance. L’évêque Mulwanda 
étudie actuellement avec d’autres responsables 
d’églises le lancement d’un nouveau bureau de 
l’ICEJ en Zambie.

La dernière étape du voyage a conduit 
David en Tanzanie, en Afrique de l’Est. C’était 
sa cinquième visite dans ce pays au cours des 
sept dernières années, et le directeur national 
Stanton Newton et son équipe avaient une fois 
de plus prévu un programme de conférences 
très chargé et productif. La première étape était 
Arusha, près du Mont Kilimandjaro, pour ren-
contrer le Dr Ben et Hellen Lema, fondateurs 
de Safina Radio, la plus grande station de ra-
dio chrétienne de Tanzanie. Ce sont de fidèles 
serviteurs de Dieu et, ces dernières années, 
leurs auditeurs dans tout le pays ont donné 
généreusement pour financer les vols de l’Aliyah 
permettant à des centaines de Juifs éthiopiens 
de retourner en Israël. Ensuite, le programme 
chargé comprenait des interventions dans des 
églises à Mwanza, Shinyanga, Tabora, Singida, 
Dodoma, Morogoro et Dar es Salaam. Ce fut 
un plaisir particulier d’aider l’évêque Moses 
Fimbo à inaugurer le nouveau sanctuaire de son 
église près des rives du lac Victoria. Dans tous 
les endroits, il y avait une grande soif d’ensei-
gnements sur Israël et des cœurs ouverts pour 
soutenir notre travail, en particulier l’Aliyah 
éthiopienne. 
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CHANGEMENTS  
AU SEIN DU BUREAU  
DE L'ICEJ SUISSE
Chers amis d'Israël,
Depuis des années, Daniel et Gabriela Hess se sont 
fortement engagés pour Israël et le travail  
de l'ICEJ. 

Ensemble, ils ont dirigé le bureau de la 
branche suisse durant ces dernières années,  
mais ont décidé de mettre fin à leur engagement 
pour la branche suisse de l'ICEJ à la fin du mois  
de février. Ils ont souhaité communiquer que  
« soutenir Israël a toujours été pour eux bien plus 
qu’un 'travail', mais surtout un désir de leur cœur, 
inspiré par Dieu. Ils vous souhaitent, ainsi qu'au 
ministère de l'ICEJ, la bénédiction de Dieu ! »

Nous sommes très reconnaissants pour tout 
le travail qu'ils ont accompli et regrettons leur 
départ.

Même au-delà de l’âge de la retraite, Daniel 
s'est dévoué corps et âme au peuple juif et au 
précieux travail de l'ICEJ. Mais il avait déjà signalé 
il y a deux ans, qu'il souhaiterait réduire son en-
gagement à l'avenir. Gabriela l'a toujours soutenu 
et ensemble, ils ont organisé et accompagné de 
nombreux voyages de l'ICEJ. 

Nous savons que Dieu les a puissamment 
utilisés durant ces dernières années et nous lui en 
sommes très reconnaissants ! 

En tant que comité de l'ICEJ Suisse, nous 
dépendons de Sa direction, mais aussi de votre 
soutien dans la prière, afin que Sa volonté et Son 
plan divin puissent s’accomplir.

Dominique Pierre WALTER, Vice-Président ICEJ Suisse 
René J. Emmenegger, Président ICEJ Suisse

 Dr. Jürgen Bühler, International President ICEJ
Werner Bischof , Membre du comité ICEJ Suisse
Sabine Bärtschi, Membre du comité ICEJ Suisse

EVÈNEMENT EN MÉMOIRE 
DES VICTIMES DE LA SHOA
Hansjörg Bischof, Président honorifique ICEJ Suisse

A l'invitation des ambassadrices d'Israël et de Suède en Suisse, une 
cérémonie commémorative a eu lieu jeudi soir 26 janvier à Berne. 
En plus de nombreuses personnalités et ambassadeurs, notre pré-

sident du Conseil national, Martin Candinas, était présent et a également 
transmis un message de bienvenue.

Il est important de se souvenir de l'abomination abyssale qu'a été la 
Shoah. A cet effet, le nouveau "Livre des noms", une installation monu-
mentale contenant les noms de 4 800 000 victimes, a été inauguré à l'ONU 
à New York. Cette liste de noms alphabétique de 8 mètres de long, avec si 
possible les lieux de naissance et de décès, contient également des pages 
blanches représentant les quelque 1 million de victimes qui n'ont pas en-
core pu être identifiées.

Le lieu de la manifestation, l'aula du gymnase Neufeld, et le thème "Ga-
rantir la mémoire de l'Holocauste pour nos générations futures" étaient si-
gnificatifs. Dans le cadre d'un projet intitulé "Les descendants racontent", 
125 rencontres ont été organisées dans des écoles de 13 cantons. Des des-
cendants de survivants de la Shoa ont rendu visite à des classes et ont ra-
conté ce que leurs parents ou grands-parents avaient vécu, transmettant 
ainsi un lien personnel les faits historiques et l'antisémitisme d'hier et 
d'aujourd'hui. Dans le récit et la discussion avec les jeunes, les expériences 
vécues par leurs ancêtres sont replacées dans le contexte du régime natio-
nal-socialiste et de la Shoah. L'arbitraire et l'absurdité des lois et des actes 
de violence antijuifs ainsi que la diffamation systématique et structurelle, 
l'exclusion et la privation des droits des personnes juives sont ainsi clai-
rement mis en évidence. En apprenant à partir de destins individuels, les 
conséquences des préjugés antijuifs, des théories conspiratives, de la dis-
crimination, l'expulsion et la persécution deviennent compréhensibles et 
les faits historiques prennent un visage, un nom et une histoire, a expli-
qué Urs Urech (SET, Foundation Education for Tolerance). Naomi Wyler, 
étudiante en médecine, a décrit avec engagement une telle visite scolaire.

Dans un récit vécu, Werner Guter a raconté de manière impression-
nante comment lui et sa famille ont survécu à l'Holocauste en tant que 
réfugiés en Suède, après avoir fui de Berlin en 1937.

Le rabbin Michael Kohn a prononcé la prière du "Kaddish" pour clore 
cette émouvante soirée. 

Martin Candinas,  
Président du Conseil National
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Susanne & Daniel Eisenegger, Philip Nussbaumer, 
Dominique Walter

AGENDA 2023
La Branche Suisse de l’ICEJ a prévu les évènements suivants.  
Merci de le noter dans votre agenda. 

● Dimanche, 5 mars 2023  
Stand ICEJ lors de la journée inter-église à Palexpo /Genève
● Samedi, 1er avril 2023   
Journée de prière à Berne (13:00 – 17:00 h)
● 4 – 9 juin 2023  
Semaine de vacances ‘Israël’ à l’Hôtel Sunnehüsi / Krattigen 
BE (en Allemand seulement !). Une soirée publique est prévue 
le mercredi soir pour célébrer le 75ème anniversaire de la 
proclamation de l’État d’Israël.
● Dimanche, 27 août 2023  
Évènement IWS de solidarité envers Israël sur la Place Fédérale  
à Berne (date provisoire pas encore confirmée officiellement)
● 28 septembre – 8 octobre 2023 
Voyage ICEJ Suisse à la Fête des Tabernacles 2023 Succot : 29.09.-06.10.23)
● 24 – 26 novembre 2023
‘Les Fêtes de l’Éternel’ Weekend au Ländli (Oberägeri ZG) avec 
Sigrid & Martin Baron (en Allemand)

ICEJ SUISSE / FRANCE

LE TEMPS EST VENU POUR 
LA FRANCE

Cela fait maintenant 35 ans que je vis en France et les chan-
gements que j’observe dans le milieu des pasteurs évan-
géliques concernant Israël sont très encourageants.  Oui, 

il y a toujours un élément très antisioniste ; mais cet élément a 
toujours existé et il existera jusqu’à la fin des temps. Bien sûr, il 
y a des pasteurs qui ont peur de « rajouter » quelque chose à la 
culture de leur assemblée qui pourrait déstabiliser l’ensemble de 
l’œuvre ; mais, en général, ces mêmes pasteurs s’ouvrent de plus 
en plus à Israël.

Il y a plusieurs années, un pasteur avec qui je prie une fois 
par mois m’a dit : Robert, toi et moi sommes tellement similaires 
sur tous les points de vue sauf un ! 

Intrigué j’ai demandé « l’élément » sur lequel nous n’étions 
pas d’accord. 

« Tu sais, a-t-il continué, « ce truc, ‘Israël.’ »
Encore plus intrigué je lui ai demandé d’expliquer ce qu’il 

entendait par « ce truc, Israël. » 
« Ah, tu sais, » il cherchait ces mots, « sonner le shofar, chanter 

en mi mineur, et porter l’étoile de David. »
Bon, je ne me suis pas défendu ; je lui ai simplement dit que s’il 

avait envie d’en savoir plus j’étais très ouvert pour partager mon 
expérience.  Quelqu’un aussi fermé, et, je dois dire, mal-informé, 
trois ans plus tard a fait son premier voyage en Israël !  Ok, il n’est 
pas encore partenaire avec l’ICEJ, mais il est beaucoup plus ouvert 
qu’avant.  Et je trouve que cette expérience n’est pas unique.

Mes amis, nous avons un énorme défi devant nous. Non pas de 
convaincre les Français que nous avons raison concernant le plan de 
Dieu pour Israël. Non ! Le défi devant nous est de vivre si bien notre 
vie personnelle avec Yeshoua que nous provoquons leur jalousie.

Dieu a dit à Abraham : Je bénirai ceux qui te béniront, et je 
maudirai ceux qui te maudiront ; et toutes les familles de la terre 
seront bénies en toi. (Genèse 12:3)  Il y a une bénédiction céleste 
sur la vie de celui qui bénit les enfants d’Israël, ainsi que sur celui 
qui bénit la terre que Dieu a donnée à Abraham et ses descendants.  
Lorsque les autres chrétiens voient que vous êtes bénis car vous 
bénissez ceux que Dieu bénit, ils vont vous demander d’où vient 
cette bénédiction.

Puis-je vous demander de faire 3 choses très simples ce 
mois-ci ?

⟹ 1. Priez pour vos amis chrétiens, et votre pasteur.  Priez 
que Dieu ouvre son cœur concernant Israël.  

⟹ 2. Je vous encourage très fortement à partager ce maga-
zine avec vos amis et votre pasteur. Si votre pasteur est ouvert, 
envoyez-nous son adresse postale, ou l’adresse de l’église, et nous 
le mettrons sur la liste des destinataires de nos envois.

⟹ 3. Je vous demande de soutenir votre branche de l’Ambassade 
Chrétienne.  Depuis l’année dernière lorsque nous avons accepté la 
responsabilité d’imprimer ce magazine en France et de l’envoyer 
depuis Paris, les offrandes à notre branche n’ont pas suivi l’explo-
sion de nos dépenses.  Nous avons vraiment besoin de vous en ce 
moment !  Donc, merci d’être, non seulement un sympathisant, 
mais un partenaire actif dans ce ministère.

Vous trouverez sur la première page du magazine tous les 
renseignements pour nous envoyer un chèque ou un virement 
bancaire.  Merci pour votre soutien ; merci pour votre partenariat.

Robert BAXTER
Directeur Branche française - ICEJ

PARTICIPATION SUISSE  
À LA CONFÉRENCE ENVISION
Philip Nussbaumer et Dominique Walter ont représenté la 

Branche Suisse de l ICEJ lors de la Conférence Envision début 
février. Philip est pasteur à temps partiel (jeunes) dans une église 
à Muri (AG). Il est venu pour la première fois en Israël, mais 
certainement pas la dernière fois !

Susanne et Daniel Eisenegger (Hotel Edelweiss à Wengen, 
Oberland Bernois) ont partagé en tant qu’orateurs leur témoi-
gnage lors de cette conférence pour pasteurs et leaders. 
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